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1993−2018. 25 ans … le 10 décembre 1993 se 

créait l’asbl Les Territoires de la Mémoire. Une 

date qui n’a pas été choisie au hasard. Le 10 

décembre est la journée internationale qui 

consacre la Déclaration universelle des droits de 

l’homme. Signée voici 70 ans, il s’agit d’un texte 

essentiel qui a et doit inspirer nos démocraties 

et qui affirme des valeurs fondamentales, 

incontournables pour notre association.

L’asbl Les Territoires de la Mémoire a consacré 

cette année importante à ses fondamentaux 

en s’appuyant sur le travail de Mémoire, 

indispensable pour éviter de reproduire les 

erreurs du passé. Notre association éduque à la 

résistance et à la citoyenneté en mobilisant le 

passé pour mieux comprendre le présent, et agir 

pour le futur.

Le travail de Mémoire, c’est notre ADN !

Le conseil d’administration a, en cette année du 

25e anniversaire, rédigé le nouveau Manifeste 

des Territoires de la Mémoire. Ce document 

souligne les outils dont nous disposons pour 

notre action : la Résistance et l’Éducation. Ces 

deux missions nous conduisent à mettre en 

œuvre une action, une stratégie, qui porte une 

attention très particulière à l’intérêt de la chose 

publique, à la citoyenneté et au bien commun 

pour faire barrage à l’égoïsme, à l’indifférence et à 

l’irrationalité qui sapent notre démocratie.

Et l’action menée s’appuie également sur un outil 

très puissant : le réseau.

Les membres du réseau Territoire de Mémoire 

rassemble aujourd’hui 202 villes ou communes, 

les cinq provinces francophones, le Parlement 

de Wallonie, et également divers acteurs 

internationaux : le mémorial de Rivesaltes, Les 

Territoires de la Mémoire – Paris, l’Université de 

Valladolid, l’Association du 24 août-Paris et bien 

d’autres.

Ce sont également des institutions et des 

partenaires publics et privés qui depuis 

longtemps, parfois depuis toujours, ont considéré 

que soutenir notre association était un véritable 

enjeu sociétal.

Ce sont aussi depuis longtemps des militants 

au sein du conseil d’administration et des 

permanents convaincus de l’importance de 

l’enjeu pour le futur.

Parce que ce travail doit s’appuyer sur de 

nombreux relais, notre association rassemble des 

femmes et des hommes épris de liberté, d’égalité, 

de solidarité et d’humanisme.

Et le réseau, c’est aussi un formidable outil de 

résistance pour lutter contre tout ce qui porte 

atteinte à nos libertés fondamentales et aux droits 

humains.

Le réseau est une puissance éducative hors 

norme !

Avec vous !

Jérôme Jamin  

président

Jacques Smits  
directeur

 

9



 



Gilbert Becker a porté 

haut le Triangle Rouge ! 

En 1991, alors que des élus 

d’extrême droite revenaient 

sur les bancs des conseils 

communaux et provinciaux, 

il n’a pas hésité, comme 

président du Centre d’Action 

Laïque de la Province 

de Liège, à fonder, avec 

quelques autres, l’asbl Les 

Territoires de la Mémoire.

25 ans après cette création, 

les messages, les décisions, 

les engagements de Gilbert 

restent vivaces et ils ont 

contribué à ancrer des 

fondements solides de 

notre action, toujours plus 

nécessaire et redevenue 

aujourd’hui, hélas, 

indispensable.

Le respect à l’égard de Paul, Guy, René et de 

tous les rescapés des camps nazis, ces résistants 

à la dictature hitlérienne constituaient pour 

Gilbert un prérequis au développement de 

notre structure. Les témoins et les acteurs, 

c’étaient eux. Nous nous devions d’être des 

passeurs de mémoire et de devenir les acteurs 

de l’histoire présente. Gilbert était infiniment 

reconnaissant des actes de ceux qui ont défendu 

les valeurs partagées pour 

construire une société 

libre plus humaine mais 

aussi et surtout il était 

soucieux de mener un 

projet éducatif pour les plus 

jeunes. Un projet basé sur 

la connaissance des faits 

historiques de cette période, 

une des plus sombres de 

l’histoire de l’humanité, 

mais surtout sur les réalités 

d’aujourd’hui. Gilbert 

déplorait souvent que bien 

des idées prônées par les 

partis d’extrême droite dans 

les années 90 s’étaient 

répandues, sournoisement, 

dans les esprits et avaient 

envahi insidieusement le 

programme et les thèses des 

partis démocratiques.

Avec une extrême rigueur, il a insufflé l’enjeu 

pédagogique des Territoires de la Mémoire, en 

impulsant la capacité militante et résistante 

de l’association. Le Triangle Rouge, il ne l’a pas 

quitté ! Jamais ! Il a fait ainsi, tout au long de ses 

engagements, un lien avec le passé pour assurer 

le présent et préparer un avenir meilleur pour les 

citoyens en devenir.

Un ami nous a quittés
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Les Territoires de la Mémoire sont un centre d’éducation à la Résistance 

et à la Citoyenneté. Pour effectuer un travail de Mémoire auprès des 

enfants, des jeunes et des adultes, l’association développe diverses 

initiatives pour transmettre le passé et encourager l’implication de tous 

dans la construction d’une société démocratique garante des libertés 

fondamentales.

L’association
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Le Monument national à la résistance - Liège

L’association
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À l’issue de la Seconde Guerre mondiale, 

nombreux furent ceux qui décidèrent de tout 

faire pour que l’horreur des conflits armés, des 

massacres de masse ainsi que des camps de 

concentration et d’extermination nazis ne se 

reproduise plus jamais. Nous pensions qu’en 

Belgique, la bête immonde était définitivement 

endormie. Elle ne faisait que sommeiller et, 

au début des années 90, des partis et des 

mouvements d’extrême droite ont à nouveau 

fait leur apparition tant au nord qu’au sud du 

pays. Aujourd’hui, bien des idées liberticides sont 

devenues banales et certains n’hésitent plus 

à affirmer que tout cela n’a jamais existé. Que 

ferons-nous, alors, lorsque la voix des derniers 

témoins se sera éteinte ? Face aux nouvelles 

menaces et au-delà d’une légitime indignation, il 

est urgent de s’engager au quotidien.

Un engagement fondé sur la Mémoire

L’association pense que le travail 

de Mémoire est indispensable pour 

éviter de reproduire les erreurs 

commises dans le passé, pour 

comprendre et décoder le monde 

qui nous entoure et pour participer 

à la construction d’une société plus 

solidaire qui place l’humain au centre 

de toutes les préoccupations.

Aujourd’hui, le centre est reconnu comme 

une organisation communautaire d’éducation 

permanente et est devenu un centre de 

ressources relatif à la transmission de la Mémoire 

(décret « Mémoire ») reconnu par la Fédération 

Wallonie-Bruxelles. 

Notre association est également déléguée de la 

Fédération Wallonie-Bruxelles pour l’International 

Holocaust Remembrance Alliance (IHRA).

Un centre de ressources

Pour atteindre ses objectifs politiques 

et éducatifs, l’association se donne pour 

missions de :

•  Sensibiliser au travail  

de mémoire

• Pratiquer la citoyenneté

• Renforcer la démocratie

• Éduquer au respect de l’autre

 www.territoires-memoire.be

L’association

15



Les fondateurs

Gilbert Becker, Pierre Beugnier, Irma Bindelle, 

Danièle Bonfond, Paul Brusson, Pierre Charlier, 

Charles Colin, Michel Compère, Francis Coolen, 

Tony Debouny, Jacques Deck, René Deprez, 

Claude Deregowski, Philippe Draize, 

 Jean-Louis Dujardin, Jacques Geerts, 

Michel Gimenne, Jean-Michel Heuskin, 

Marcel Hotterbeex, Jean-Pierre Hupkens, 

Marc Lafontaine, Marie-Claire Lambert, 

Robert Mayeresse, Guy Melen, Luc Pierard, 

Philippe Raxhon, Pierre Seijkens, Jacques Smits, 

Henri Spruyt et Luc Pire.

Les présidents

1993−1994 Gilbert Becker

1994−2000 Jean-Michel Heuskin

2000−2003 Charles Colin

2003−2011 Pierre Pétry

2011−2017 Dominique Dauby

Depuis 2017 Jérôme Jamin

Les membres  
du conseil d’administration

André Beauvois, Dominique Dauby (past 

présidente), Christel Djian, Philippe Glesener, 

Jérôme Jamin (président), Michel Joachim, 

Serge Massart, Robert  Nuyts, Pierre Petry 

(secrétaire), Charlotte Rambeaux, Philippe 

Raxhon, Christian Schoysman (vice-président, 

trésorier), Henri Spruyt.

En 2018, le conseil d’administration  
s'est réuni les 22 janvier, 5 mars, 16 avril, 14 mai, 
17 septembre, 15 octobre, 19 novembre

L’assemblée générale  
s’est réunie le 19 mars 2018.

Direction

Jacques Smits, directeur

Philippe Marchal, directeur adjoint

Le service  
éditions et études

Le service développe plusieurs publications 

qui soutiennent les objectifs poursuivis par Les 

Territoires de la Mémoire. Il produit également des 

notes, dossiers ou synthèses, d’initiative ou à la 

demande, et répond ponctuellement à diverses 

sollicitations extérieures pour une intervention, une 

expertise, une contribution.

Contact : editions@territoires-memoire.be

Julien Paulus, coordinateur

Déborah Colombini, déléguée

Gaëlle Henrard, déléguée

Le service pédagogique

En 2018, le service pédagogique a accompagné de 

nombreux partenaires pédagogiques en proposant 

des animations thématiques qui répondent aux 

attentes des différents publics. De très nombreuses 

animations se déroulent tout au long de l’année. 

Depuis son installation à La Cité Miroir, le service 

pédagogique des Territoires de la Mémoire 

organise systématiquement une animation et 

un débat pour chaque groupe (scolaire ou non) 

qui visite l’exposition permanente Plus jamais 

ça ! Parcours dans les camps nazis pour résister 

aujourd’hui. Le service se consacre aussi de 

manière importante à répondre aux demandes de 

ses partenaires extérieurs en adaptant au mieux 

son accompagnement pédagogique aux besoins de 

ceux-ci.

Contact : pedagogique@territoires-memoire.be

Nicolas Kurevic, coordinateur

Clara Derhet, déléguée

Maud Haloual, déléguée

Anne-Sophie Leprince, déléguée

Sandrine Marchal, déléguée

Julie Ricard, déléguée

Des équipes au service 

L’association
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La Bibliothèque  
George Orwell

La bibliothèque spécialisée des Territoires de la 

Mémoire permet de répondre aux questions que 

peuvent se poser les visiteurs de l’exposition. 

Son objectif est aussi d’en étoffer le propos 

en développant ses thèmes d’un point de vue 

temporel, géographique, politique et idéologique : 

nazisme, fascisme, camps de concentration 

et d’extermination, Shoah, résistance et 

collaboration. La bibliothèque propose également 

une approche plus contemporaine : l’extrémisme 

en général et de droite en particulier, les 

génocides et les massacres, les totalitarismes et 

les dictatures, la démocratie, les droits humains et 

l’engagement citoyen au quotidien.

Contact : bibliotheque@territoires-memoire.be

Michel Recloux, coordinateur

Jérôme Delnooz, délégué

Justine Frigo, déléguée

Le service projets

Le service projets des Territoires de la Mémoire 

est à la disposition de l’ensemble des partenaires 

de l’association. Il organise notamment : des 

expositions, des salons, des conférences, des 

colloques, des moments de réflexion, des 

événements ponctuels, des voyages pour la 

Mémoire dans les camps de concentration et 

d’extermination nazis ainsi que d’autres lieux 

marqués par l’Histoire (Natzweiler-Struthof, 

Mauthausen, Buchenwald, Dachau, Dora, 

Auschwitz-Birkenau, Ravensbrück, Berlin, etc.). 

Des campagnes et des activités de sensibilisation 

pour résister aux idées d’extrême droite et 

liberticides sont également menées. Le service 

projets a également une fonction de conseil 

auprès des partenaires du réseau Territoire de 

Mémoire.

Contact : projets@territoires-memoire.be

Philippe Tomczyk, coordinateur

Cédric Boonen, délégué

Delphine Daniels, déléguée

Julie Mignolet, déléguée

Le service gestion des 
ressources financières

Le service gestion des ressources financières 

organise la récolte des fonds nécessaires à la 

mise en œuvre des missions d’éducation à la 

Résistance et à la Citoyenneté de l’association. 

Il gère les appels à projet et les demandes de 

subsides de l’association ainsi que la gestion 

des membres, donateurs et legs au niveau 

financier. Il entretient également des partenariats 

spécifiques avec des acteurs publics et privés 

indispensables à la mise en œuvre des missions 

de l’association. Il gère la librairie Stéphane Hessel 

à La Cité Miroir à Liège.

Contact : grf@territoires-memoire.be

Mara Giontarelli, déléguée, librairie et 
ressources financières

Tamara Hannay, déléguée, librairie  
et ressources financières

Robin Marotta, délégué, librairie  
et ressources financières

Stéphanie Reynders, déléguée  
ressources financières

Loïc Vander Heyden, délégué  

ressources financières

Ont également contribué  

aux actions de l’association

Nora Ben Mokhtar, Fanny Beuken, 

Luc Blervacq, Franck Bourgeois, Anne Collet, 

Nicolas Collignon, Charlotte Collot, 

Linda Creppe, Mohamed El Hajjaji, 

Philippe Evrard, Robin Foguenne, 

Alain Gaignage, Laura Giarrizzo, 

 Jean-Paul Gimenne, Pedro Gomez Marquez, 

Xavier Graeven, Elisa Hottlet, Jordan Karaman, 

Erik Lamy, Arnaud Leblanc, Isabelle Leplat, 

Catherine Maréchal, Maude Martello, 

Hassan Naït-Addi, Dursun Oktar, 

Cécile Parthoens, Grégory Pogorzelski, 

Muriel Ponsart, Pascale Riga, Valérie Runfola, 

Patricia Schor, Jamila Tita, Tamou Zakarya.

de la Mémoire

L’association
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En devenant membre des Territoires de la 

Mémoire, chacun ou chacune apporte certes 

un soutien très important aux actions de l’asso-

ciation. Mais cette adhésion traduit également 

l’attachement à la perpétuation de la Mémoire, 

à la Résistance aux idées liberticides et à la 

défense des valeurs de la démocratie. C’est 

grâce à ce soutien que le travail des Territoires 

de la Mémoire continuera de porter ses fruits, 

tant d’un point de vue médiatique que péda-

gogique. Chaque année, ce sont ainsi près de 

900 membres qui soutiennent le combat des 

Territoires de la Mémoire.

La contribution des membres est inestimable pour 

le travail de Mémoire, de Résistance et d’éduca-

tion au respect de l’autre auprès des 50 000 per-

sonnes que l’association atteint chaque année.

Pour les remercier, Les Territoires de la Mémoire 

proposent à ses membres un ensemble 

de services et d’offres (entrée gra-

tuite à l’exposition Plus jamais ça !, 

abonnement à la revue Aide-mémoire, 

réduction du prix des entrées à La 

Cité Miroir, réduction sur les outils et 

ouvrages édités par l’association, etc.).

En 2018, l’association comptait 

855 membres.

Les membres  
des Territoires de la Mémoire

Comment 
devenir 
membre ?
Vous pouvez adhérer en versant 

un montant annuel de 10 € (5€ −26 ans) au compte 

IBAN :  

 

Belfius BE14068243155583 
BIC :  GKCCBEBB  
avec la mention « Membre + année ».

Une carte de membre vous sera envoyée et vous 

bénéficierez des avantages proposés.

TERRITOIRES
DE LA

ASBL

Bd de la Sauvenière 33−35 

B−4000 LIÈGE

Tél. + 32 4 232 70 60

Fax + 32 4 232 70 65

accueil@territoires-memoire.be 

www.territoires-memoire.be2018

CARTE  
DE MEMBRE
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Des donateurs 
indispensables

Les Territoires de la Mémoire remercient très 

chaleureusement toutes les personnes qui ont 

contribué en fonction de leurs possibilités et qui, 

par ce biais, leur ont permis de développer ses 

actions en faveur de la démocratie, de la Mémoire 

et du respect de l’autre. Chaque geste a compté. 

Faites un don du montant de votre choix !

En 2018, 316 personnes ont réalisé des dons 

exonérables pour un montant total de 27 610,10 € 

et 613 personnes ont réalisé des dons pour un 

montant de 7 678,18 €. L’ensemble des dons 

de 2018 représente donc une somme totale 

de 35 228,28 €. 

Comment 
effectuer un 
don ?
Vous pouvez effectuer un don aux Territoires de 

la Mémoire et contribuer à son travail en ligne via 

Paypal en suivant le formulaire à l’adresse  

www.territoires-memoire.be/ 

soutenez-nos-actions#faire-un-don  

ou directement par virement bancaire sur le compte 

de l’association  

BE86 0682 1981 4050  
avec la communication DON + votre nom.

Envie de nous soutenir à plus long terme ?  
 

Devenez donatrices et donateurs et effectuez un don 

mensuel. Vous permettrez ainsi de bâtir nos actions 

dans la durée. En ligne via Paypal en cochant l’option 

« faire un don mensuel » ou en exécutant un ordre 

permanent via votre banque.

Léguer ses biens

Les Territoires de la Mémoire reçoivent également 

ponctuellement des contributions financières 

et matérielles sous forme de legs. Un legs n’est 

valide qu’après le décès du testateur et ne peut 

être effectué que par un testament, qui doit, pour 

être valable remplir certaines conditions fixées 

par la loi.

Comment léguer 
ses biens ?
Nous vous conseillons dans tous les 

cas de consulter un notaire avant 

de rédiger votre testament. En dehors de la partie du 

patrimoine réservée à certains héritiers, chacun peut 

décider lui-même du partage de ses possessions 

après son décès.

Pour trouver un notaire près de chez vous, vous pou-

vez contacter la Fédération Royale du Notariat Belge. 

Rue de la Montagne 30−34, 1000 Bruxelles.  

Tél. 02 505 08 50  

www.notaire.be

Récupérez 45 %  
de votre don
Toute contribution égale ou supérieure à 40 € vous 

donne droit à une attestation fiscale qui permet de 

récupérer 45 % de votre don.
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L’arrivée à La Cité Miroir a permis aux Territoires 

de la Mémoire de relever le défi de la mise en 

place de la librairie Stéphane Hessel. Située au 

deuxième étage du bâtiment, à côté de l’accueil 

des visiteurs, elle se veut une vitrine pour les trois 

associations : Les Territoires de la Mémoire asbl, 

le Centre d’Action Laïque de la Province de 

Liège asbl, et l’asbl MNEMA. La librairie propose 

une sélection de titres en lien avec leurs activités 

et missions respectives, et se spécialise dans les 

thématiques liées à la transmission de la Mémoire, 

aux questions sociales, à la citoyenneté et au 

dialogue des cultures.

Ses rayons principaux sont l’histoire internationale 

des luttes pour la liberté, la Seconde Guerre 

mondiale, le dialogue des cultures et l’histoire 

des luttes sociales. Souhaitant valoriser la fiction 

comme porte d’entrée vers les sujets qu’elle 

propose, elle a en rayon de nombreux romans, 

romans graphiques, bandes dessinées, DVDs, ainsi 

qu’une belle sélection de livres jeunesse.

La librairie Stéphane Hessel,  
une librairie thématique 

Une librairie de services

La librairie Stéphane Hessel a également 

pour vocation de mettre ses services à la 

disposition des organisateurs ponctuels 

d’événements à La Cité Miroir et leur offre 

la possibilité de dépôts temporaires en lien 

avec leur activité (séance de dédicaces, 

vente en nocturne, etc.). En 2018, elle a 

ainsi notamment accueilli plusieurs dépôts 

d’ouvrages, et ouvert ses portes à l’occasion 

de nombreux événements particuliers.

Une librairie d’actions

La librairie s’inscrit dans de nombreuses 

activités en lien avec le livre : présence à 

la Foire du livre politique, au groupe de 

lecteurs de la Bibliothèque George Orwell, 

participation aux activités organisées à 

La Cité Miroir et dans les implantations 

du Centre d’Action Laïque de la Province 

de Liège, réalisation de bibliographies 

commentées, rédaction de notices de livres, 

animations de stand, gestion d’une page 

Facebook, etc.
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Le décret  
Éducation permanente

Les Territoires de la Mémoire sont reconnus 

comme organisation communautaire d’éducation 

permanente. Selon l’article 1er du décret du 17 juillet 

2003, une organisation d’éducation permanente 

a pour objectif de favoriser et de développer, 

principalement chez les adultes, trois dimensions 

essentielles. D’abord, une prise de conscience 

et une connaissance critique des réalités de la 

société. Ensuite des capacités d’analyse, de choix, 

d’action et d’évaluation. Enfin, des attitudes de 

responsabilité et de participation active à la vie 

sociale, économique, culturelle et politique. Ainsi, les 

associations d’éducation permanente des adultes 

travaillent à développer les capacités de citoyenneté 

active et la pratique de la vie associative. Nombre 

d’entre elles consacrent une attention particulière 

aux publics socio-culturellement défavorisés.

Le décret Mémoire et le 
Conseil de la Transmission

Le gouvernement de la Communauté française 

a adopté le 13 mars 2009 un décret s’adressant 

plus particulièrement aux jeunes générations et 

organisant le financement des associations et 

des projets qui visent à transmettre la mémoire 

des crimes de génocide, des crimes contre 

l’humanité et des crimes de guerre ainsi que la 

mémoire de la résistance. La supervision relative 

au décret Mémoire a été confiée au Conseil de la 

Transmission. Sa gestion est prise en charge par la 

cellule Démocratie ou barbarie. La Communauté 

française reconnait ainsi trois centres de ressources 

relatifs à la transmission de la mémoire : Le Centre 

Communautaire Laïc Juif (CCLJ), la Fondation 

Auschwitz - Mémoire  d’Auschwitz asbl et Les 

Territoires de la Mémoire asbl.

Les centres de ressources sont des organismes dont 

le champ d’activités et la documentation concernent 

des thématiques variées englobant les différents 

objectifs de transmission de la mémoire, qui 

disposent d’un personnel qualifié pour proposer des 

activités pédagogiques à destination des jeunes. Les 

centres de ressources constituent des plates-formes 

qui ont pour vocation de développer la transmission 

de la mémoire des faits visés par le décret, perpétuer 

la mémoire notamment par les témoignages, faciliter 

l’accès aux ressources et à la documentation, 

favoriser la découverte et la connaissance de la 

mémoire des lieux, proposer des activités et projets 

pour le grand public et les jeunes générations.

La coordination pédagogique  
Démocratie ou barbarie

La coordination pédagogique 

Démocratie ou barbarie est 

active auprès de l’ensemble des 

enseignants de la Fédération 

Wallonie-Bruxelles et est chargée 

par le Conseil de la transmission 

de la mémoire de suivre les 

développements des initiatives 

qui s’inscrivent dans le cadre du décret Mémoire. 

Le site Internet de la cellule se fait l’écho de 

l’activité de l’ensemble des acteurs du travail 

de mémoire.  

www.democratieoubarbarie.cfwb.be

MNEMA, nouveau centre 
pluridisciplinaire de la 
mémoire en Wallonie  
et à Bruxelles

En novembre 2018,  

l’asbl MNEMA a été reconnue 

par le gouvernement de la 

Fédération Wallonie-Bruxelles 

pour la période de 2018 à 2022 

au titre de centre pluridisciplinaire de la mémoire.

La création du centre pluridisciplinaire figure 

parmi les principales mesures du décret du 5 

octobre 2017 modifiant le décret du 13 mars 2009 

relatif à la transmission de la mémoire des crimes 

de génocide, des crimes contre l’humanité, des 

crimes de guerre et des faits de résistance ou des 

mouvements ayant résisté aux régimes qui ont 

suscité ces crimes.

Le centre pluridisciplinaire, en lien avec la cellule 

Démocratie ou barbarie et les centres de ressources, 

a pour missions d’articuler les fonctions de réflexion, 

d’échanges, de débats, d’expressions artistiques 

plurielles, de recherche et de formation continue 

en lien avec l’objet du décret ; d’être un centre 

de référence, de diffusion des productions et de 

stimulation du travail de mémoire pour l’ensemble 

des citoyens de Wallonie et de Bruxelles ; d’établir 

des collaborations et des synergies avec les autres 

acteurs reconnus dans le cadre du décret.

Des partenariats essentiels

L’association
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L’International Holocaust, 
Remembrance Alliance 
(IHRA)

En 2011, Les Territoires de la 

Mémoire ont été désignés 

par la Fédération Wallonie-

Bruxelles pour siéger au sein de 

cette institution internationale 

(sous-groupe REMEMBRANCE 

– Musées). L’IHRA est une 

organisation intergouvernementale créée en 

1998 à l’initiative du premier ministre suédois 

Göran Persson. Elle regroupe actuellement 

28 pays qui ont adhéré à la déclaration du 

Forum International de Stockholm sur la Shoah. 

Son but est de sensibiliser les États, et plus 

particulièrement les leaders politiques et sociaux, 

à la nécessité de promouvoir des actions dans les 

domaines de l’enseignement, de la recherche et 

de la mémoire de la Shoah.

La Wallonie
www.wallonie.be

La Fédération Wallonie-Bruxelles
www.federation-wallonie-bruxelles.be

La Province de Liège
www.provincedeliege.be

La Province de Namur
www.province.namur.be

La Province de Hainaut
portail.hainaut.be

La Province du Brabant wallon
www.brabantwallon.be

La Province de Luxembourg
www.province.luxembourg.be

Les Villes et Communes  

du réseau Territoire de Mémoire

La Ville de Liège
www.liege.be

La FGTB Liège-Huy-Waremme
www.fgtb-liege.be

Ethias
www.ethias.be

P&V
www.pv.be

L’UNMS
www.solidaris.be

CE+T
www.cet-power.com

La Mutualité Socialiste
www.solidaris.be

L’AIDE
www.aide.be

La CILE
www.cile.be

Intradel
www.intradel.be

Le Parlement wallon
www.parlement.wallonie.be

Le Centre d’Action Laïque  

de la Province de Liège
www.calliege.be

La cellule de coordination  

pédagogique 

Démocratie ou barbarie
www.democratieoubarbarie.cfwb.be

Ils soutiennent  
Les Territoires de la Mémoire

La Section liégeoise CNPPA

Les Territoires de la Mémoire asbl accueillent 

la section liégeoise de l’Union des prisonniers 

politiques des deux guerres. Le décès de Paul 

Brusson, son président, marque malheureusement 

un tournant très important dans le travail de 

Mémoire. Avec la disparition progressive des 

derniers témoins, nous devrons faire preuve 

du même dynamisme qu’eux pour continuer à 

soutenir leurs objectifs : perpétuer le souvenir et 

soutenir les initiatives citoyennes (notamment les 

voyages pour la Mémoire). Fidèles à la Mémoire 

de Paul Brusson et à ce qu’il avait souhaité, 

Les Territoires de la Mémoire poursuivent leur 

œuvre en partenariat avec la Confédération 

nationale des prisonniers politiques et ayants 

droit (CNPPA). Une section liégeoise de la CNPPA 

a été constituée. Présidence : Madame Renée 

Vankeleffe.

L'intercommunale
au service de votre eau

www.cile.be

L’association
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En 2018, Les Territoires de la Mémoire célébraient leurs 25 ans d’existence. 

Ce fût une année chargée de sens où de nombreuses réflexions furent 

entreprises. Le manifeste de l’association a été rédigé et symboliquement 

signé par le président le 10 décembre 2018, date anniversaire et hautement 

symbolique au regard des droits humains. Autre chantier de réflexion, 

le mémorandum de l’association au regard des élections communales 

et provinciales a été publié et communiqué aux partis et candidats 

politiques. Ces textes donnent un cadre et des objectifs au travail de terrain, 

ils inspirent les positions de l’association et permettent un travail résolument 

tourné vers l’avenir.

2018, une année 
d’engagements
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1993−2018

1. Un engagement pour 
aujourd’hui et pour demain, 
fondé sur le passé, fondé sur 
la « Mémoire »

À l’issue de la Seconde Guerre mondiale, il y avait 

un vaste consensus pour que l’horreur des conflits 

armés, des massacres de masse ainsi que des 

camps de concentration et d’extermination nazis 

ne se reproduise plus jamais. C’était le « consensus 

antifasciste d’après-guerre », la prise de conscience 

de la barbarie inouïe du régime nazi, la volonté de 

construire une société plus juste et plus solidaire 

dans une Europe plus juste et plus solidaire.

À peine une trentaine d’années plus tard, nous 

pensions qu’en Belgique, la « bête immonde » était 

définitivement endormie et que la formule « Plus 

jamais ça ! » avait fait son œuvre pédagogique ! 

Elle ne faisait que sommeiller ! En effet, au début 

des années 80 en Europe et en Belgique, des partis 

et des mouvements d’extrême droite inspirés par 

les fascismes des années 30 ont à nouveau fait leur 

apparition tant au nord qu’au sud du pays.

Face aux nouvelles menaces, il était urgent de 

s’engager au quotidien. L’asbl « Les Territoires de 

la Mémoire » était née. L’association fut fondée 

avec le soutien d’anciens déportés des camps 

de concentration nazis. Son objet social était de 

lutter contre les partis d’extrême droite, renaissant 

moins de 50 ans après la fin de la Seconde Guerre 

mondiale et la chute du régime nazi.

Entre 1993 et 2018, l’extrême droite a eu des succès 

électoraux variés. Si elle a quasi disparu du sud du 

pays, elle reste une force bien présente au nord du 

pays. Aujourd’hui en Fédération Wallonie-Bruxelles, 

le poids électoral des partis d’extrême droite est peu 

significatif mais leurs idées se sont progressivement 

et insidieusement installées et banalisées. De 

nombreuses politiques publiques sont développées 

en s’inspirant des peurs proposées par l’extrême 

droite. Le racisme est bien présent au sud et au 

nord du pays, et tout ce qui précède menace nos 

droits tels que définis dans la Déclaration universelle 

des droits de l’homme et dans la Convention 

européenne des droits de l’homme.

Le phénomène est hélas encore plus préoccupant 

à l’étranger. En Europe, de nombreux pays voient 

émerger depuis plus de vingt ans le retour de thèses 

qui s’appuient sur la peur et génèrent la haine  et/

ou l’exclusion de l’autre. En Hongrie, en Pologne, 

en Autriche, aux Pays-Bas, en France, en Allemagne, 

en Italie et dans de nombreux pays, des valeurs 

totalement opposées aux nôtres occupent l’espace 

public, une culture de l’égoïsme, du rejet de l’autre 

Le manifeste  
des Territoires de la Mémoire
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prend le pas. Et des USA à la Russie en passant par 

la Turquie, ce qui se passe hors Europe n’est pas de 

nature à nous rassurer sur l’état de la démocratie et 

du respect de la Déclaration universelle des droits 

de l’homme érigée en projet politique utopique au 

lendemain de la chute du nazisme et du fascisme en 

Europe.

2. En 2018, après 25 ans 
d’action, l’asbl Les Territoires 
de la Mémoire a établi une 
liste de combats prioritaires

CES COMBATS SONT URGENTS À RÉAFFIRMER !

Ils s’inscrivent dans les fondamentaux de 

l’association depuis sa création en 1993 et intègrent 

des défis nouveaux qui concernent les années à 

venir. Ils visent également à tenir nos promesses 

vis-à-vis de ceux – les fondateurs – qui nous ont fait 

confiance en nous demandant d’être vigilants, et 

en utilisant leur expérience pour préparer un futur 

meilleur.

L’association se fixe pour objectifs :

• de sensibiliser le grand public, et 

notamment les jeunes, au travail de Mémoire ; 

il faut être capable de comprendre le passé (et 

de se souvenir) pour être vigilant vis-à-vis du 

présent ;

• de favoriser la transmission de la 

Mémoire d’événements historiques graves 

qui interpellent la conscience collective, en 

particulier les crimes de génocides, les crimes 

contre l’humanité ou les crimes de guerres, 

c’est-à-dire tous les crimes qui constituent une 

violation grave des droits fondamentaux ;

• d’éduquer à une citoyenneté responsable 

et au respect de l’autre en développant la 

réflexion et l’analyse critique. La citoyenneté 

comprend notamment l’engagement des 

membres de la collectivité dans les affaires 

publiques et le débat d’idées avec un sentiment 

de responsabilité pour le futur, le respect de 

l’autre implique une ouverture d’esprit sans 

signifier une acceptation aveugle de toutes 

les idées ou de tous les projets politiques 

(notamment ceux qui menacent le pluralisme 

ou les libertés fondamentales) ;

• de faire prendre conscience des excès 

auxquels peuvent aboutir les exclusions et les 

idéologies anti-démocratiques ;

• d’encourager les comportements de 

résistance aux idées liberticides ;

• de promouvoir les valeurs démocratiques 

en vue de construire une société laïque 

équitable, solidaire et fraternelle.

Ces objectifs expliquent les termes des statuts 

de l’association. Ils illustrent également et 

développent l’affirmation « Les acteurs de 
l’histoire, c’est vous ! »

2018, une année d’engagements
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3. Les outils et l’action des 
Territoires de la Mémoire

Notre société traverse une crise profonde et 

le monde qui nous entoure bascule !

Chacun s’accorde sur le constat : nous vivons 

aujourd’hui dans un monde où l’ensemble des valeurs 

qui nous rassemblent sont fragilisées et dans lequel 

nos « prétendues » certitudes sont quotidiennement 

remises en question. L’insouciance a progressivement 

cédé la place au sentiment de peur et certains 

signes dessinent un avenir aux contours incertains 

et de plus en plus inquiétants. Nous pensons que le 

travail de Mémoire est indispensable pour éviter de 

reproduire les erreurs commises dans le passé, pour 

comprendre et décoder le monde qui nous entoure 

et pour participer à la construction d’une société plus 

solidaire qui place l’humain au centre de toutes les 

préoccupations. C’était la pensée des fondateurs de 

l’association, c’est la promesse que nous leur faisons 

pour le futur.

Et pourtant, dans le même temps, combien d’actions 

citoyennes, de généreux projets et d’actes empreints 

de solidarité et d’humanisme ?

Parce que Les Territoires de la Mémoire veulent 

porter un message positif, toutes ces initiatives 

doivent inspirer notre travail de Mémoire au 

quotidien.

Pour y arriver, les outils dont nous disposons et 

pour lesquels nous avons une expertise s’appellent 

résistance et éducation. Ils sont complémentaires, ce 

sont nos fondamentaux :

• Résister à la poussée des idées liberticides, 

aux discours de haine, à « l’industrie de la peur », 

orchestrée volontairement et involontairement par 

les médias, omniprésente sur les réseaux sociaux, 

dont Facebook, site numéro un du racisme sur 

Internet.

• Éduquer à la citoyenneté afin d’équiper 

chacune et chacun des moyens pour prendre, en 

toute autonomie, la responsabilité qu’il convient 

d’assumer. Individuellement et collectivement.

Ces deux missions nous conduisent à mettre 

en action une stratégie qui porte une attention 

particulière à l’intérêt de la chose publique, à la 

citoyenneté (l’engagement de chacun), et au bien 

commun pour faire barrage à l’égoïsme, l’indifférence 

et l’exploitation qui sapent notre démocratie, rendent 

sourd, muet, aveugle et aggravent notre sentiment 

d’impuissance.

C’est pourquoi Les Territoires de la Mémoire mettent 

en place des partenariats divers pour explorer les 

nombreuses facettes du travail de Mémoire.

Parce que ce travail doit s’appuyer sur de nombreux 

relais, notre association rassemble des femmes et 

des hommes épris de liberté, d’égalité, de solidarité, 

et d’humanisme, dans le cadre de son réseau 

Territoire de Mémoire qui rassemble, en Wallonie et 

à Bruxelles, plus de 200 communes, villes, provinces 

et le Parlement de Wallonie. Ce réseau – un véritable 

cordon sanitaire éducatif – constitue un outil de 

résistance pour lutter contre tout ce qui porte 

atteinte à nos libertés fondamentales, à la démocratie 

et aux droits humains.

Depuis le 21 mars 2014, Les Territoires de la Mémoire 

sont installés à La Cité Miroir à Liège, un lieu 

entièrement dédié à la citoyenneté, la Mémoire et 

le dialogue des cultures. L’exposition permanente 

Plus jamais ça ! Parcours dans les camps nazis pour 

résister aujourd’hui y témoigne d’une évolution 

importante. En participant à cette visite et en 

soutenant diverses actions menées tout au long de 

l’année, toutes celles et tous ceux que l’association 

rencontre prennent conscience de l’importance 

(voire de l’urgence) d’un travail de Mémoire qui prend 

en compte le présent et qui opère des liens avec ce 

qui nous interpelle et inquiète aujourd’hui.

Bien sûr, le « devoir de Mémoire » est une 

préoccupation indispensable. Il est quasi consensuel 

et c’est bien la moindre des choses que de se 

souvenir et d’honorer la mémoire de celles et de 

ceux à qui nous devons de vivre libres aujourd’hui. 

Mais il faut bien admettre que le devoir de Mémoire 

est le plus souvent compris (surtout par les plus 

jeunes) comme une obligation morale de se souvenir, 

comme si le simple rappel de l’horreur devait suffire 

à éclairer l’esprit du plus grand nombre. De quelles 

vertus magiques, le devoir d’effroi serait-il pourvu ? 

On devine alors que le devoir de Mémoire évolue 

progressivement vers un « travail de Mémoire » 

durable qui conjugue plusieurs facettes : l’évocation 

du passé, le devoir d’histoire, la mobilisation des 

émotions (importance des commémorations) et 

l’éducation à la Citoyenneté démocratique, critique 

et active, comme il est parfois utile de la qualifier, tant 

ce concept peut être perverti, simplifié ou galvaudé.

Le travail de Mémoire est une action qui doit avant 

tout donner des clés pour éviter vraiment que cela 

ne se reproduise. Loin de vouloir comparer des 

faits historiques qui sont tous uniques et singuliers, 

l’examen du présent à la lumière du passé facilite 

la compréhension des mécanismes et explique 

comment certains comportements, attitudes ou 

déclarations conduisent au rejet, à l’exclusion ou 

l’élimination de l’autre. Cette action est la fois à 

l’origine de la fondation des Territoires de la Mémoire, 

elle est la promesse que les administrateurs ont faite 

aux membres fondateurs pour le futur, et elle est 

l’expertise que nous avons développée en 25 ans.

Et pour Les Territoires de la Mémoire, c’est le sens 

du binôme Résistance et Citoyenneté !

2018, une année d’engagements
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Mais si le dire est facile, le faire n’a rien d’une 

sinécure. En fin de compte, notre travail consiste 

surtout à examiner avec nos publics quelques 

interrogations fondamentales :

• Sommes-nous encore capables de nous 

indigner (comme questionne Stéphane 

Hessel) ou d’exprimer notre colère face aux 

inacceptables d’aujourd’hui ? Si nous sommes 

capables d’indignation, comment transformer 

cette indignation en actes de résistance ou 

d’engagements citoyens ?

• Nous rendons-nous encore compte que la 

banalisation ou l’accoutumance peuvent nous 

conduire à devenir indifférents ?

• Le passé est-il vraiment en mesure d’éclairer 

le présent ?

• La résistance implique la connaissance et la 

compréhension des faits mais si la connaissance 

du passé est indispensable, constitue-t-elle une fin 

en soi ?

• Comment alors, puiser dans ce que l’on sait 

pour devenir un citoyen responsable ?

Toute l’action des Territoires de la Mémoire vise à 

tenter de répondre à ces interrogations tournées vers 

l’avenir pour construire un monde plus juste, plus 

respectueux et plus solidaire.

En définitive, jamais les mots de George Orwell, 

inscrits à la bibliothèque des Territoires de la 

Mémoire à La Cité Miroir et ceux de Primo Levi n’ont 

eu autant de pertinence pour nous rappeler que 

la liberté fondamentale de l’individu, garantie par 

la résistance aux idées liberticides et l’exercice de 

la citoyenneté responsable et critique, constitue le 

socle à la fois des Territoires de la Mémoire et de la 

société démocratique :

Quand on parle de totalitarisme on pense aussitôt 

à l’Allemagne, à la Russie, à l’Italie, mais je crois qu’il 

faut regarder les choses en face et considérer que 

ce phénomène pourrait devenir universel (…)

George Orwell

Tous nous devons savoir ou nous souvenir que 

lorsque Hitler ou Mussolini parlaient en public, 

ils étaient crus, applaudis, admirés. Les idées 

qu’ils proclamaient étaient en général aberrantes, 

stupides, cruelles et pourtant, ils furent acclamés 

et suivis jusqu’à la mort par des milliers de fidèles. 

Ces fidèles n’étaient pas des bourreaux nés, mais 

des hommes quelconques, ordinaires, prêts à croire 

et à obéir sans discuter. Il faut donc se méfier 

de ceux qui cherchent à nous convaincre par 

d’autres voix que celle de la raison. Dans la haine 

nazie, il n’y a rien de rationnel. Nous ne pouvons 

pas la comprendre mais nous devons comprendre 

d’où elle est issue et nous tenir sur nos gardes. 

Si la comprendre est impossible, la connaître est 

nécessaire, parce que ce qui est arrivé pourrait 

recommencer.

Primo Levi

4. Les Territoires  
de la Mémoire  
et le triangle rouge

Dans les camps de concentration, le triangle 

rouge était la marque des prisonniers politiques 

de toutes tendances, celles et ceux considérés 

comme des opposants au régime nazi. 

Aujourd’hui, le pin’s Triangle Rouge est le symbole 

de la résistance aux idées qui menacent nos 

libertés fondamentales.

Le porter, c’est participer à une action citoyenne 

pour une société libre, démocratique et solidaire 

et installer ainsi une « connivence » citoyenne 

entre des personnes attachées à la défense des 

idées et des valeurs que nous considérons comme 

essentielles pour le « bien vivre » ensemble. C’est 

un symbole « convictionnel » fort qui mobilise 

l’indignation, la résistance et l’engagement.

Le porter symbolise l’engagement pour les valeurs 

démocratiques et le refus de l’inacceptable.

Le 10 décembre 2018

2018, une année d’engagements
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Le mémorandum pour les élections 
provinciales et communales 2018
Un mémorandum est une « note écrite adressée par 

un agent diplomatique au gouvernement auprès 

duquel il est accrédité pour exposer le point de 

vue de son gouvernement sur une question qui 

fait l’objet de négociations » (Le Robert). Dans le 

champ associatif, un mémorandum est un texte 

court adressé par une association aux pouvoirs 

publics ou aux partis politiques pour exposer son 

objet social et les enjeux sur lesquels elle souhaite 

attirer l’attention, et qui feront l’objet d’une 

négociation.

En théorie, une commune peut faire tout ce qui 

ne lui est pas interdit même si elle a un spectre de 

compétences rarement exclusif au sens où elle est 

rarement la seule compétente pour telle ou telle 

matière. Ce mémorandum s’adresse aux pouvoirs 

communaux et provinciaux en sachant que d’autres 

niveaux de pouvoir sont également nécessaires 

pour l’action publique.

Mémorandum  de l’association Les Territoires de la Mémoire  dans la perspective des élections communales et provinciales 2018  et dans le cadre plus large de son 25e anniversaire
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La course au « centre » qui anime de nombreux 

acteurs politiques provoque un désenchantement 

démocratique et l’impression qu’il est de plus en 

plus difficile d’agir sur notre destin par la voie 

traditionnelle (élections, représentions, partis 

politiques, coalitions, etc.). Ce phénomène tend 

à légitimer les idées et les actes extrémistes qui 

deviendraient les seuls à pouvoir changer le cours 

des choses. Notre association s’inquiète de la 

multiplication et de la banalisation des propos et 

des discours extrémistes et rappelle que les actes 

de barbaries les plus abjects dans le passé ont 

tous été précédés d’une période de libération de la 

parole. La lutte contre la xénophobie, l’homophobie, 

l’antisémitisme, le racisme et le sexisme passe par 

l’action citoyenne et par l’usage de la loi (dépôt 

de plainte), mais aussi et surtout par la légitimité 

que les pouvoirs publics locaux peuvent donner 

à ces actions en les soutenant et en leur donnant 

une visibilité. Ce qui précède prendra aussi toute 

son importance dans la perspective des élections 

régionales, fédérale et européenne de 2019.

Lutter contre les extrémismes

La lutte contre les extrémismes implique le respect 

de l’autre qui lui-même dépend de la capacité 

critique des citoyens face à des discours simplistes 

qui mobilisent des ennemis imaginaires et des boucs 

émissaires. Notre association rappelle aux pouvoirs 

publics l’importance de l’éducation à la citoyenneté 

qui passe par l’engagement dans les affaires 

publiques, l’attention portée aux débats d’idées et 

le sentiment de responsabilité pour le futur. Ce qui 

précède est d’autant plus important dans le secteur 

de l’enseignement primaire, secondaire et supérieur 

où l’individu devient à des degrés divers un citoyen, 

et dans le domaine des médias et des réseaux 

sociaux où l’individu peut être renforcé dans cette 

logique ou, au contraire, se laisser guider par d’autres 

voix que la raison, des voix portées directement ou 

indirectement par des acteurs politiques ou par des 

journalistes peu scrupuleux. 

« Tous nous devons savoir ou nous souvenir que 

lorsque Hitler ou Mussolini parlaient en public, 

ils étaient crus, applaudis, admirés. Les idées 

qu’ils proclamaient étaient en général aberrantes, 

stupides, cruelles et pourtant, ils furent acclamés et 

suivis jusqu’à la mort par des milliers de fidèles. Ces 

fidèles n’étaient pas des bourreaux nés, mais des 

hommes quelconques, ordinaires, prêts à croire et 

à obéir sans discuter. Il faut donc se méfier de ceux 

qui cherchent à nous convaincre par d’autres voix 

que celle de la raison. » 

Primo Levi 

Le cadre législatif qui organise l’enseignement 

et l’univers médiatique, en ce compris Internet, 

offre de multiples opportunités pour rappeler la 

responsabilité sociale des acteurs concernés par 

rapport aux valeurs qui fondent l’État belge et ses 

principales composantes. Notre association insiste 

auprès des pouvoirs publics pour qu’ils mobilisent 

ces moyens sans céder à ceux qui prétendent que 

toute critique ou tout avertissement en la matière 

serait une atteinte à la liberté de l’enseignement, 

à la liberté de la presse ou plus généralement à la 

liberté d’expression.

Éduquer à la citoyenneté

2018, une année d’engagements
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Mémorde l’association Les Ter
dans la perspective des élections cet dans le cadre plus large 

Utiliser le passé pour préparer l’avenir

Notre association vise à développer l’éducation à la 

citoyenneté et à la résistance en favorisant la trans-

mission de la Mémoire d’événements historiques 

graves qui interpellent la conscience collective, 

en particulier les crimes de génocides, les crimes 

contre l’humanité ou les crimes de guerres, c’est-

à-dire tous les crimes qui constituent une violation 

grave des droits fondamentaux. Dans ce contexte, 

nous invitons les pouvoirs publics à être très 

vigilants vis-à-vis des tentatives pour banaliser et 

donc relativiser (voire nier) certains crimes en les 

associant à toutes sortes de faits certes drama-

tiques mais qui ne relèvent pas d’une violation 

grave des droits fondamentaux. Nous pensons 

notamment, c’est un exemple parmi d’autres, au 

négationnisme qui vise le génocide des Tutsis au 

Rwanda ou le génocide des Arméniens. Par ailleurs, 

nous insistons sur le rôle particulièrement néfaste 

que peuvent parfois jouer des réseaux sociaux 

dont la logique marchande favorise le mensonge et 

l’oubli, des réseaux qui à ce jour bénéficient d’une 

immunité inacceptable au regard des obligations 

qui incombent aux journalistes professionnels, aux 

mandataires politiques et à toutes personnes qui 

détiennent des responsabilités dans un État de 

droit démocratique.

2018, une année d’engagements
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andum
rritoires de la Mémoire 
communales et provinciales 2018 de son 25e anniversaire

Éviter le tout sécuritaire et défendre des droits pour tous

Le débat autour de la criminalisation des migrants 

et des violations de domicile a suscité l’ouverture 

d’une réflexion riche, vive et intense sur notre 

rapport aux migrants, bien au-delà des clivages 

politiques et des différences entre le nord et le sud 

du pays. Plusieurs associations aux objets sociaux 

différents et proches de partis politiques différents 

se sont coalisées, chacune avec son expertise, 

pour dénoncer la diabolisation du migrant devenu 

voleur, profiteur ou terroriste. Certaines structures 

l’ont fait au nom des droits fondamentaux, d’autres 

pour dénoncer la xénophobie latente derrière la 

politique migratoire et les centres fermés, d’autres 

pour dénoncer les violences policières ! Des 

associations ont cherché à protéger les mineurs 

quand quelques acteurs voulaient simplement 

défendre notre Constitution. L’association Les 

Territoires de la Mémoire n’est pas généraliste, 

elle éduque à la résistance et à la citoyenneté en 

mobilisant le passé pour mieux comprendre le 

présent, et agir pour le futur. C’est un objet social 

très ciblé qui ne permet pas de dénoncer tout et 

n’importe quoi, et nous y sommes très attentifs ! 

Mais lorsqu’on persécute des réfugiés qui fuient la 

terreur et qu’on essaie de les renvoyer chez eux, la 

question de la démocratie se pose, et il est légitime 

de faire des liens avec les périodes les plus sombres 

de l’histoire contemporaine en Europe. Dans ce 

contexte, nous invitons les pouvoirs publics à 

intégrer en priorité les principes de solidarité et 

de respect de la dignité humaine lorsqu’il s’agit 

de politiques publiques en matière d’accueil 

des migrants en situation irrégulière. L’asbl Les 

Territoires de la Mémoire soutient toute initiative 

communale ou provinciale visant à l’instauration 

du statut de « commune/province hospitalière ». 

En effet, par le vote d’une motion, la commune 

et/ou la province peuvent s’engager à améliorer 

l’information et l’accueil des personnes migrantes 

– quel que soit leur statut – pour une politique 

migratoire basée sur l’hospitalité, le respect des 

droits humains et les valeurs de solidarité.

2018, une année d’engagements
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Le Bout du tunnel au festival Les Solidarités les  25 et 26 août 2018



En tant que centre d’éducation à la Résistance et à la Citoyenneté, 

les Territoires de la Mémoire sont orientés vers l’action. Chaque 

année, l’association propose un planning d’activités dense afin de 

remplir ses missions. Au travers de toutes ses actions, ce sont près 

de 50 000 personnes qui ont été touchées, principalement en Wallonie  

et à Bruxelles.

2018 en actions
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Lorsque Georges Truffaut, échevin des Travaux 

Publics de la Ville de Liège et grand résistant 

au nazisme, initie en 1936 la construction des 

Bains et Thermes de la Sauvenière, il veut 

donner aux Liégeois un lieu d’émancipation 

sociale. Le bâtiment suscite à l’époque beaucoup 

d’admiration, tant pour sa vocation que pour sa 

prouesse architecturale. En 2018, à l’initiative des 

Territoires de la Mémoire, La Cité Miroir poursuit 

le même engagement sociétal : accueillir un lieu 

d’exception au service de l’éducation, du débat 

et de la culture. Le projet s’avère aujourd’hui 

essentiel dans une société plus que jamais en 

recherche de repères. La volonté de créer un pôle 

de référence entièrement dédié à la citoyenneté 

et au travail de mémoire, anime depuis plusieurs 

années l’ asbl MNEMA, maître de l’ouvrage de 

ces importants travaux de réhabilitation et dont 

Les Territoires de la Mémoire sont membres 

fondateurs au même titre que le Centre d’Action 

Laïque de la Province de Liège. Ceux-ci ont, avec 

d’autres partenaires, assuré la sauvegarde d’un 

lieu aujourd’hui partiellement classé comme 

monument au patrimoine wallon et ont contribué 

à l’invention d’un espace du XXIe siècle qui, à 

travers l’Histoire, parle résolument du présent et 

de l’avenir.

Les activités qui y sont menées, parmi lesquelles 

celles des Territoires de la Mémoire, ont pour 

objectifs de favoriser et de développer une prise 

de conscience et une connaissance critique 

des réalités de la société, de développer un 

engagement de chacune et de chacun dans la 

vie sociale, économique, culturelle et politique. 

Spectacles vivants, débats, rencontres, séances 

de cinéma, présentations temporaires et activités 

pédagogiques se mêlent et se répondent au 

sein de La Cité Miroir. Penseurs, historiens, 

scientifiques, politiques, juristes et journalistes 

s’expliquent, écoutent, argumentent et débattent 

dans ce lieu.

Deux expositions permanentes ont accueilli 

le public, en 2018, dont celle des Territoires 

de la Mémoire : Plus jamais ça ! Parcours dans 

les camps nazis pour résister aujourd’hui, outil 

d’éducation connu et reconnu de l’association.

L’exposition Razza Umana & Incursions dans 

une Déclaration se sont tenues du 11 janvier 

2018 au 1er avril 2018 à l’initiative de Mnema 

asbl. Razza Umana d’Oliviero Toscani, est une 

galerie de portraits à observer les yeux dans 

les yeux, qui conscientise à la diversité. Elle 

était contextualisée par l’exposition Incursion 

dans une Déclaration qui a pour objet la 

La Cité Miroir, à Liège
Les valeurs, moteur de la responsabilité citoyenne
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Les Territoires de la Mémoire sont avant tout 

un centre dédié à l’éducation. Installée dans les 

locaux de La Cité Miroir, l’association propose, 

depuis le 8 mai 2014, la découverte d’un 

outil pédagogique exceptionnel : l’exposition 

permanente Plus jamais ça ! Parcours dans les 

camps nazis pour résister aujourd’hui.

En permettant d’établir des liens entre le passé 

et le présent, cette nouvelle exposition est 

en adéquation avec les attentes maintes fois 

exprimées par les visiteurs.

Pour soutenir son action, l’association dispose 

également de la Bibliothèque George Orwell, 

véritable centre de documentation, de recherche 

et de rencontres ouvert à tous, de la librairie 

Stéphane Hessel qui met à la disposition des 

publics une sélection d’ouvrages en adéquation 

avec les activités menées, d’une équipe 

pédagogique pour concevoir de nouveaux 

outils, pour des pratiques formatives et pour 

accompagner les visiteurs de l’exposition 

permanente, d’un service chargé de mettre 

en œuvre divers projets et notamment avec 

les partenaires de l’association, d’une équipe 

professionnelle d’accueil au service des publics 

nombreux en visite à La Cité Miroir, de plusieurs 

services généraux (administration, maintenance, 

communication, maintenance informatique) qui 

donnent la possibilité à l’association de mettre en 

œuvre toutes les actions entreprises.

Les Territoires de la Mémoire asbl à La Cité Miroir

Déclaration universelle des droits de l’homme. 

Ensemble, elles ont été visitées par plus 

de 10 000 personnes.

La Cité Miroir a accueilli le 3 octobre 2018 

son 400 000e visiteur depuis son ouverture 

en 2014. Il faisait partie des élèves de l’école 

communale de Mettet venus visiter l’exposition 

permanente des Territoires de la Mémoire, 

Plus jamais ça ! Parcours dans les camps nazis 

pour résister aujourd’hui. 
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Plus jamais ça !  
Parcours dans les camps 
nazis pour résister 
aujourd’hui

Pendant toute l’année 2018, de nombreux 

visiteurs ont fréquenté l’exposition permanente 

Plus jamais ça ! Ce sont en majorité, mais 

pas exclusivement, des groupes issus 

d’établissements scolaires qui adhèrent au réseau 

Territoire de Mémoire, le cordon sanitaire éducatif 

de l’association. Depuis son ouverture le 21 mars 

2014, l’exposition est également accessible 

pendant les week-ends et amène un public de 

plus en plus diversifié à La Cité Miroir pour la 

découvrir.

La visite de ce parcours « muséal » est également 

proposée en langue néerlandaise et bientôt 

en allemand.

L’exposition Plus jamais ça ! est une évocation, 

un outil d’interprétation et de réflexion qui solli-

cite les émotions et fait appel à l’empathie envers 

les millions de victimes de la barbarie perpétrée 

par les nazis durant la Seconde Guerre mondiale. 

À l’issue de la visite, des liens avec le présent 

sont tissés en regard d’atteintes portées à la 

démocratie, de dangers liberticides ou encore en 

proposant des exemples de démarches engagées 

ou des alternatives citoyennes. Et pour finalité de 

cette expérience : un appel à résister est lancé 

pour susciter la volonté de s’engager pour la 

démocratie et les libertés.

Au fil des espaces, la voix de Pierre Arditi, des 

témoignages, des images d’archives ainsi qu’une 

musique originale guideront chaque visiteur. 

L’exposition se prolonge par une rencontre avec 

une personne du service pédagogique qui permet 

d’envisager des pistes concrètes d’engagement.

L’exposition permanente des 
Territoires de la Mémoire

38



L’exposition  
se décline en 6 parties

① 1918-1933 / 1933-1940 : LA SECONDE 

GUERRE MONDIALE EST EN MARCHE

La Première Guerre mondiale, le Traité de Versailles, 

la montée du nazisme, la situation en Allemagne, 

« Mein Kampf », la répression et les lois anti-juives, les 

jeunesses hitlériennes, l’euthanasie d’État.

② 1939-1945 : LA DÉPORTATION, LES CAMPS 

DE CONCENTRATION ET LES CENTRES 

D’EXTERMINATION. UNE MÊME FINALITÉ : 

LA MORT !

Des camps sont mis sur pied par centaines pour toutes 

celles et ceux qui ne répondent pas aux « critères » 

nazis. Dix millions de personnes sont déportées à 

cause de leurs idées, de leur engagement, de leur 

appartenance à une communauté, de leurs croyances 

ou de leur mode de vie.

③ LA COMPLEXITÉ DU SYSTÈME NAZI. 

COMMENT TOUT CELA A-T-IL ÉTÉ POSSIBLE ?

Au-delà de l’effroyable efficacité administrative et 

logistique, d’une bureaucratie aveugle et de l’obsession 

de soumettre et d’exterminer, la question reste entière : 

qui est responsable ?

④ LA ZONE GRISE. ET MOI ?

À travers l’Histoire, plusieurs figures emblématiques ont 

lutté pour une cause en laquelle ils croyaient (Gandhi, 

Mandela, etc.). Cette partie interpelle également le 

visiteur en initiant cette réflexion : comment nous, 

citoyens, pouvons-nous résister à ce qui nous révolte ?

⑤ LA SURVIE APRÈS ET LES TÉMOIGNAGES !

Ils ont choisi de raconter. Grâce à ces « Passeurs de 

Mémoire », on comprend toute l’importance du travail 

de Mémoire.

⑥ DÉCODER LES MÉCANISMES QUI MÈNENT 

À LA PEUR, À LA HAINE ET AUX EXCLUSIONS. 

COMMENT RÉSISTER ?

Aujourd’hui, autour de nous et dans le monde, il y a 

encore beaucoup trop d’inacceptables. Et toi, seras-tu 

un simple spectateur ? Ou seras-tu, au contraire, un 

acteur capable de voir les injustices et dénoncer les 

dangers qui menacent nos libertés ?

Déroulement 
d’une visite
Chaque groupe en visite accède 

à un dossier de préparation 

via le site Internet de l’association. Accueillis à La 

Cité Miroir, ils reçoivent une brève introduction de 

mise en contexte. Ils parcourent ensuite l’exposition 

pendant près de 60 minutes et ils participent à une 

animation débat de 30 minutes.

Réservations :  

04 230 70 50 ou reservation@citemiroir.be

①

②

③

④

⑤

⑤

2018 en actions
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Animation-débat avec des 
groupes d’adultes en visite 
en 2018
Le 5 janvier 2018 – groupe du Plan de Prévention et Centre Culturel 

de Verviers | Le 9 janvier 2018 – groupe de l’EFT Coudmain | Le 19 
janvier 2018 – groupe de l’école de police de Namur | Le 23 janvier 
2018 – groupe de l’Intercommunale de soins spécialisés de Liège | Le 

25 janvier 2018 – groupe d’Alternatives formations | Le 29 janvier 
2018 – groupe de l’École provinciale de soins infirmiers – Province 

de Namur | Le 30 janvier 2018 – groupe de l’École provinciale de 

soins infirmiers – Province de Namur | Le 31 janvier 2018 – groupe 

de l’asbl Echafaudages | Le 31 janvier 2018 – groupe de stewards de 

la Ville de Liège | Le 1er février 2018 – groupe de l’École Industrielle 

et Commerciale de la Ville d’Andenne | Le 2 février 2018 – groupe 

de stewards de la Ville de Liège | Le 5 février 2018 – groupe du 

Centre culture et Plan de prévention social de la Ville de Verviers | 

Le 12 février 2018 – groupe de l’école de police de la Ville de Liège 

| Le 14 février 2018 – groupe d’Alternatives Formations | Le 19 
février 2018 – groupe de l’école de police de la Ville de Liège | Le 

19 février 2018 – groupe de la Régie de Quartier de Herstal | Le 21 
février 2018 – groupe de la Société Régionale d’Investissement en 

Wallonie | Le 22 février 2018 – groupe de la Troupe théâtrale « Les 

Insoumises »- Centre culturel d’Habay | Le 5 mars 2018 – groupe 

du Centre Aurélie | Le 8 mars 2018 – groupe du CPAS de Flémalle | 

Le 13 mars 2018 – groupe de la Haute Ecole de Liège | Le 15 mars 
2018 – groupe de HELMO Huy | Le 22 mars 2018 – groupe de la 

Haute École Charlemagne – Les Rivageois | Le 28 mars 2018 – 

groupe de la Haute Ecole du Hainaut | Le 30 mars 2018 – groupe 

du Centre d’Autoformation et de Formation continuée Tihange | Le 

18 avril 2018 – groupe d’Alternatives Formations | Le 20 avril 2018 

– groupe de la Lille Métropole | Le 4 mai 2018 – groupe du Relais 

éducatif Province de Liège | Le 7 mai 2018 – groupe de la Haute 

École Charlemagne | Le 8 mai 2018 – groupe de Lire & Écrire | Le 9 
mai 2018 – groupe de l’Amicale des Permanents Pensionnés de la 

FGTB | Le 23 mai 2018 – groupe du Centre Liégeois de Formation | 

Le 24 mai 2018 – groupe de Lire & Écrire | Le 28 mai 2018 – groupe 

du Département Enseignement et Egalité des Chances de Saint-

Gilles | Le 28 mai 2018 – groupe du Centre Liégeois de Formation 

| Le 31 mai 2018 – groupe d’Alternatives formations | Le 5 juin 
2018 – groupe du Département Jeunesse et Éducation permanente 

du Hainaut | Le 12 juin 2018 – groupe de la Province du Hainaut 

| Le 19 juin 2018 – groupe de Haute Meuse Insertion | Le 26 juin 
2018 – groupe de l’École de police de la Ville de Liège | Le 27 juin 
2018 – groupe de l’École de police de la Ville de Liège | Le 3 juillet 
2018 – groupe de l’asbl Le Plope | Le 21 août 2018 – groupe de l’asbl 

Racynes | Le 24 août 2018 – groupe de la Croix-Rouge de Belgique 

| Le 28 août 2018 – groupe de la Croix-Rouge de Belgique | Le 24 
août 2018 – groupe de Haute Meuse Insertion | Le 28 août 2018 – 

groupe d’Alter’Form | Le 7 septembre 2018 – groupe de l’asbl Jefar 

| Le 10 septembre 2018 – groupe de l’asbl Jefar | Le 11 septembre 
2018 – groupe de l’asbl Jefar | Le 12 septembre 2018 – groupe de 

l’asbl Jefar | Le 12 septembre 2018 – groupe du CPAS de Verviers 

| Le 14 septembre 2018 – groupe du CPAS de Seraing | Le 15 
septembre 2018 – groupe des Cadets du Feu caserne de Limbourg 

| Le 17 septembre 2018 – groupe de Haute Meuse Insertion | Le 

22 septembre 2018 – groupe des Cadets du feu de la caserne 

d’Aywaille | Le 24 septembre 2018 – groupe de l’asbl Jefar | Le 29 

septembre – groupe des Cadets du feu de la caserne de Waremme 

| Le 6 octobre 2018 – groupe des Cadets du feu de la caserne de 

Huy | Le 11 octobre 2018 – groupe d’Alternatives Formation | Le 18 
octobre 2018 – groupe de Haute Meuse Insertion | Le 22 octobre 
2018 – groupe du Centre Liégeois de Formation | Le 23 octobre 
2018 – groupe de l’École Supérieure d’Action Sociale – Helmo | 

Le 24 octobre 2018 – groupe du Centre Liégeois de Formation | 

Le 24 octobre 2018 – groupe d l’asbl Le Plope | Le 19 novembre 
2018 – groupe de l’asbl JEFAR | Le 23 novembre 2018 – groupe de 

Picardie Laïque Mons | Le 23 novembre 2018 – groupe de l’asbl EPI 

| Le 30 novembre 2018 – groupe de Haute-Meuse Insertion | Le 21 
décembre 2018 – groupe de Haute École de Bruxelles IESSID

Groupes scolaires  
en visite en 2018
Le 9 janvier 2018 – École du Sart-Tilman | École du Perron | Collège 

Notre-Dame de Gemmenich | Institut Sainte Thérèse | Le 10 janvier 
2018 – Collège Saint-Roch Ferrières | Internat Atlas | École de la 

Liberté | Le 12 janvier 2018 – École Crève-Cœur | École Prof 

Edmond Peeters | École Morinval Liège | Athénée Léonie de Waha 

Liège | Le 15 janvier 2018 – Athénée Royal Air Pur Seraing | Le 16 
janvier 2018 – École de Montfort | Athénée Léonie de Waha Liège | 

Le 18 janvier 2018 – Institut Saint-Joseph Welkenraedt | Institut 

Sacré-Cœur de Visé | Le 22 janvier 2018 – École Communale La 

Source d’Evere | Le 23 janvier 2018 – École Communale de l’Aubier 

d’Evere | Le 25 janvier 2018 – École Communale Clair-Vivre d’Evere 

| École communale Cointe-Kleyer de Liège | Le 26 janvier 2018 

– École Communale Clair-Vivre d’Evere | Institut Sainte-Anne de 

Gosselies | Le 29 janvier 2018 – École Communale de Sprimont | Le 

30 janvier 2018 – École Don Bosco de Liège | Institut SFX2 Verviers 

| Le 31 janvier 2018 – École Régis Genaux de Flémalle | Le 1er février 

2018 – École des Cahottes de Flémalle | École Industrielle et 

Commerciale de la Ville d’Andenne | Le 2 février 2018 – École Jean 

Beulers de Flémalle | Collège Saint-Louis Liège | Le 5 février 2018 

– Écoles de Ivoz et de Ramioul de Flémalle | Institut Maria Goretti | 

Le 6 février 2018 – Écoles Reine-Marie Braeke et Ramet de Flémalle 

| Athénée Léonie de Waha | Institut Maria Goretti | Le 7 février 2018 

– IPES Paramédical Liège-Huy | Internat de l’Athénée d’Aywaille | Le 

8 février 2018 – École du Gros-Chêne de Flémalle | École de La 
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Fontaine de Flémalle | Institut Notre-Dame de Jupille | Athénée 

Royal Liège Atlas – Implantation Jupille | Le 9 février 2018 – Collège 

Saint Louis de Liège | Institut Notre-Dame de Jupille | Institut Maria 

Goretti | Le 19 février 2018 – Athénée Royal Louis Delattre | École 

Heyne de Seraing | Le 20 février 2018 – IPES Paramédical 

Liège-Huy-Verviers | Institut de la Providence de Herve | IPES 

Seraing | Le 21 février 2018 – École des Biens-Communaux de 

Seraing | École Secondaire Provinciale d’Andenne IPES de Seilles | 

Le 22 février 2018 – École Trixhes III de Seraing | École Bressoux de 

Gaulle de la Ville de Liège | Le 23 février 2018 – École Jean-Marie 

Léonard de Flémalle | Le 23 février 2018 – IET Notre-Dame 

Charleroi | École des Awirs de Flémalle | Le 26 février 2018 – École 

Distexhe de Seraing | ILCSF Ouffet | Le 27 février 2018 – Collège 

Saint Barthelemy | Athénée Prince Baudouin de Marchin | Le 28 
février 2018 – École de Boncelles de Seraing | IPES Paramédical 

Liège-Huy-Verviers | Le 1er mars 2018 – École d’Angleur-Rivage de la 

Ville de Liège | École d’Andenne | Institut Notre-Dame d’Heusy | Le 2 
mars 2018 – École de la Liberté de la Ville de Liège | Groupe scolaire 

Bruyères-Horta de Bruxelles | École de Fétinne de la Ville de Liège | 

Groupe Erasmus avec échange jeunes Mayotte | Le 5 mars 2018 

– Écoles de la Jeunesse et de la Troque de Seraing | Athénée Royal 

Air Pur Seraing | Le 6 mars 2018 – Écoles de Morchamps et du 

Val-Saint-Lambert de Seraing | Athénée de Beauraing | Collège 

Sainte-Véronique | Le 8 mars 2018 – École de l’Allée Verte de 

Bruxelles | Institut Marie Immaculée de Montjoie | Le 9 mars 2018 

– École Heureuse de Seraing | Collège Saint-François-Xavier de 

Verviers | Le 13 mars 2018 – École Trixhes I de Seraing | Centre 

Scolaire Ma Campagne | Haute école de Liège | Athénée Royal de 

Chênée | Le 14 mars 2018 – Athénée Royal de Spa – implantation 

Rener | Institut Saint-Luc Secondaire | Le 15 mars 2018 – Institut 

Saint-Luc Secondaire | Institut Sainte Marie de Huy | HELMO Huy | 

Groupe d’Erasmus français – CFEM | Le 16 mars 2018 – Ecole 

Buissonnière de Seraing | Centre Scolaire Saint-Raphaël 

Remouchamps | École du Jardin Botanique de la Ville de Liège | 

Institut Saint-Joseph Welkenraedt | Institut Cardijn-Lorraine | Le 19 
mars 2018 – École de Lize de Seraing | Écoles Wesny, Fonds de loup 

et Neufmoulin de Dison | École communale du Husquet de Dison | 

Les Rivageois | Le 20 mars 2018 – IPES Seraing | IPES Verviers | 

Institut Notre-Dame Séminaire Bastogne | École d’hôtellerie de Spa | 

Athénée Royal de Chênée | Le 21 mars 2018 – Collège Saint-

Barthélemy | Institut Ste-Marie Providence Jemeppe | Institut de la 

Sainte-Union Kain | Le 22 mars 2018 – École Communale de Faimes 

| Institut Saint-Luc Secondaire | École Julie et Mélissa de 

Grâce-Hollogne | Les Rivageois | Le 23 mars 2018 – IATA Namur | Le 

24 mars 2018 – Service Jeunesse de la Ville de Liège – Conseil 

Communal des Enfants | Le 26 mars 2018 – École J Bloom de la Ville 

de Liège | Collège Saint-Barthélemy | Athénée Adolphe Max | Le 27 
mars 2018 – Athénée de Chênée | Athénée Royal de Braine-L’Alleud 

– Section fondamentale | Le 28 mars 2018 – IPES Paramédical 

Liège-Huy-Verviers | Institut Don Bosco Verviers | Le 29 mars 2018 

– Collège Saint-Barthélemy | Athénée Royal Leonardo da Vinci de 

Bruxelles | Écoles Luc Hommel et Mont de Dison | Institut Saint-Luc 

secondaire | Le 30 mars 2018 – Athénée Royal Liège Atlas | Athénée 

Adolphe Max | Le 16 avril 2018 – École de Romsée de Fléron | 

Institut Technique Provincial Court-Saint-Etienne | Athénée de 

Chênée | Institut Saint Joseph de Jambes – Ville de Namur | Le 17 
avril 2018 – École de Bouny de Fléron | Athénée de Chênée | Institut 

Maria Goretti de Saint-Vith | Le 18 avril 2018 – École de Magnée de 

Fléron | Athénée de Chênée | Le 19 avril 2018 – Écoles Aux Vieux 

Tilleuls et Place aux enfants de Fléron | École Van Meyel Bruxelles | 

École Lapierre de Fléron | Institut des Ursulines à Molenbeek-Saint-

Jean | Le 20 avril 2018 – École du Fort de Fléron | Institut Saint-Luc 

Secondaire | Le 23 avril 2018 – Écoles Ayeneux et Sainte-Marie de 

Soumagne | Centre Asty-Moulin de Saint-Servais de Namur | IPES 

Paramédical Liège-Huy-Verviers | Collège Saint-Quirin de Huy | Le 

24 avril 2018 – École de l’Enfant-Jésus de Voroux-Lez-Liers | 

Athénée Royal d’Ouffet | École d’Enseignement Spécialisé d’Amay | 

Athénée de Chênée | Le 25 avril 2018 – Écoles de Melen et 

d’Evegnée de Cerexhe Soumagne | Collège Don Bosco Bruxelles | Le 

26 avril 2018 – Institut Technique Provincial de Court-Saint-Étienne 

| École libre du parc de Beyne-Heusay | Collège Saint-Lambert | 

École de Belle Maison de Marchin | Le 27 avril 2018 – École 

d’Hôtellerie et Tourisme de la ville de Liège | Écoles St-Joseph et de 

Micheroux de Soumagne | Institut de la Providence de Herve | Le 2 
mai 2018 – École Communale de Verlaine | Le 3 mai 2018 – Athénée 

de Braine-l’Alleud | Athénée Royal Andenne | Le 4 mai 2018 

– Athénée de Chénée | Collège Saint-Louis Liège | Institut Sainte 

Marie-Thérèse | Le 7 mai 2018 – Centre Scolaire Saint-Raphaël Don 

Bosco de Remouchamps | Écoles de Paliseul | Haute École 

Charlemagne | Le 8 mai 2018 – Écoles de Paliseul | Le 9 mai 2018 

– École fondamentale communale Victor Heuskin de Liège | CEFA 

Sainte-Claire de Verviers | Le 14 mai 2018 – École de Clermont-sous-

Huy d’Engis | Écoles du Sacré-Cœur et des Bons Enfants de Huy | Le 

15 mai 2018 – École Bons Enfants de Huy | École de Hermalle-sous-

Huy d’Engis | École Communale de Donceel | Le 16 mai 2018 

– Écoles de Fagnes et de Wauters d’Engis | Le 17 mai 2018 – Écoles 

Sainte-Marie de Gives et Saint-Quirin de Huy | École d’Hôtellerie et 

Tourisme de la ville de Liège | École J Bodson d’Oupeye | Le 18 mai 
2018 – École Saint-Louis de Huy | École Communale d’Orey | Institut 

Notre Dame de Heusy | Le 22 mai 2018 – École de Huy-Sud de Huy | 

IPES de Seraing | Athenée Royal Lucie Dejardin de Seraing | Le 24 
mai 2018 – Athénée Royal de Spa | École J Bodson de Oupeye | Le 

25 mai 2018 – Athénée Royal de Huy | École d’Hôtellerie et Tourisme 

de la ville de Liège | IPES de Verviers | Le 28 mai 2018 – École de 

Tihange de Huy | L’envol enseignement spécialisé de Flémalle | 

Écoles Renoupré, Centre et Heureuse de Dison | Le 29 mai 2018 

– Écoles de Ben-Ahin, Solières et Saint-Louis de Huy | École 

Polytechnique de Huy | École Sainte-Thérèse de Liège | Le 30 mai 
2018 – Centre éducatif communal secondaire de Couillet-Marcinelle 

| Le 31 mai 2018 – École Outre-Meuse de Huy | Le 1er juin 2018 

– Lycée Saint-Jacques | Centre éducatif communal secondaire de 

Couillet-Marcinelle | Le 4 juin 2018 – École Communale de 

Wasseiges | Le 5 juin 2018 – Centre éducatif communal secondaire 

de Couillet-Marcinelle | Le 6 juin 2018 – Centre éducatif communal 

secondaire de Couillet-Marcinelle | École d’Hôtellerie et Tourisme de 

la Ville de Liège | Le 22 juin 2018 – École Emile Muraille d’Herstal | 

Le 26 juin 2018 – Écoles Communales de Beauvechain | Le 27 juin 
2018 – École Saint-Maur de Cointe | Le 17 septembre 2018 – Écoles 

Communales de Havelange | Le 18 septembre 2018 – Écoles 

Communales de Havelange | Le 1er octobre 2018 – Écoles 

Communales de Mettet | Le 2 octobre 2018 – Écoles Communales 

de Mettet | Institut Sint-Jozef de Gand | Le 3 octobre 2018 

– Internat de l’Ipes de Hesbaye | Le 4 octobre 2018 – Haute Ecole 

Robert Schuman de Virton | Institut St-Joseph Bastogne | Le 5 
octobre 2018 – Haute Ecole Ville de Liège | Le 8 octobre 2018 

– Écoles Communales de Mettet | Le 9 octobre 2018 – Collège 

Saint-Etienne de Court-Saint-Etienne | Institut Sainte-Thérèse de 

Manage | Le 10 octobre 2018 – Athénée Royal de Namur | Le 11 
octobre 2018 – Collège Saint-Etienne de Court-Saint-Etienne | Le 

12 octobre 2018 – École d’Alleur d’Ans | Le 15 octobre 2018 – École 

Henry Lonay et Fernand Meukens d’Ans | École d’Ans | Le 16 
octobre 2018 – École Pierre Perret d’Ans | Athénée Léon Lepage | 

École du Tilleul et Pierre Perret d’Ans | Le 18 octobre 2018 – École 

du Tilleul d’Ans | Athénée Léon Lepage | Collège Saint-Hadelin Visé | 

Le 19 octobre 2018 – Institut Saint-Joseph de Ciney | Le 22 octobre 
2018 – École de Xendremael et d’Alleur d’Ans | Athénée Royal 

Bouillon | Le 23 octobre 2018 – École Industrielle et commerciale 

d’Andenne | Le 25 octobre 2018 – Athénée Royal de Waremme | 

École communale de Fexhe-le-Haut-Clocher | Institut Saint-Raphaël 

Aywaille |Athénée Royal de La Louvière | Le 26 octobre 2018 

– Institut Saint-Luc Secondaire | Le 26 octobre 2018 – École 

communale de Fexhe-le-Haut-Clocher | Le 5 novembre 2018 

– Athénée Royal de Verdi Pepinster | Institut Saint-Joseph de 

Jambes | Institut Sainte-Thérèse de Manage | Le 6 novembre 2018 

– École Saint-Laurent de Sombreffe | Le 8 novembre 2018 – Centre 

Scolaire Saint-Benoît Saint-Servais de Liège | Le 9 novembre 2018 

– Institut Maria Goretti Angleur de Liège | Institut Saint-Joseph de 

Jambes | Le 12 novembre 2018 – Centre Scolaire Saint-Benoît 

Saint-Servais | Le 13 novembre 2018 – Institut Notre-Dame de 

Bertrix | Centre Scolaire Saint-Benoît Saint-Servais | École de 

Berneau | Le 20 novembre 2018 – Institut Notre-Dame de Heusy | 

Le 22 novembre 2018 – Centre Scolaire Saint-Benoît Saint-Servais | 

École d’Heure-le-Romain Jules Brouwir d’Oupeye | Le 26 novembre 
2018 – Institut de la Providence Herve | Institut Maria Goretti 

Angleur | Le 27 novembre 2018 – Centre Scolaire Saint-Benoît 

Saint-Servais | École Saint-Vincent Ferrer | Le 29 novembre 2018 

– École Saint Joseph de Welkenraedt | Le 4 décembre 2018 

– Écoles Saint-Joseph et Sacré-Cœur de Comblain-au-Pont | Le 7 
décembre 2018 – École Princesse Paola de Bruxelles | École 

communale de Cheratte Hauteur de Visé | Le 10 décembre 2018 

– École de Péville de Liège | École Grivegnée-Centre de Liège | 

École Saint-Vincent Ferrer | Athénée Léonie de Waha | Le 11 
décembre 2018 – Centre Scolaire G Mignon – Rivageois de Liège | 

École Bonne Nouvelle de Liège | Le 11 décembre 2018 – École 

Marcel Thiry Mehagne | Le 12 décembre 2018 – École Cointe-Kleyer 

de Liège | Le 14 décembre 2018 – École Jupille-Bruyères de Liège | 

Athénée Royal de Waremme | Le 17 décembre 2018 – École Léopold 

Mottet de Liège | Athénée Royal Air Pur de Seraing | Le 18 
décembre 2018 – École Jupille Combattants de Liège | Athénée 

Royal Air Pur de Seraing | Le 19 décembre 2018 – École de 

Wandre-Pont de Liège | Le 20 décembre 2018 – École de 

Bressoux-Piron de Liège | Collège Roi Baudouin de Bruxelles | Le 21 
décembre 2018 – École Morinval de Liège | Institut Sainte-Marie 

Jambes | Haute Ecole de Bruxelles IESSID
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Les Territoires de la Mémoire développent et 

animent le réseau Territoire de Mémoire qui 

rassemble de nombreuses provinces, villes et 

communes en Wallonie et à Bruxelles ainsi que 

divers autres intervenants comme le Parlement 

de Wallonie, le camp de Rivesaltes (France), 

l’Université de Valladolid (Espagne), le Service 

Jeunesse du Grand-Duché de Luxembourg 

(Luxembourg), la Maison des esclaves de 

Gorée (Sénégal). 

L’objectif est de constituer un véritable réseau 

sanitaire éducatif pour identifier et contrer toutes 

les atteintes liberticides qui menacent notre bien 

vivre ensemble et la démocratie.

Le réseau Territoire de Mémoire
Il organise également des activités en lien 

avec le travail de Mémoire et l’éducation à 

la Citoyenneté à destination de l’ensemble 

des partenaires de l’association. Ces derniers 

bénéficient d’un accès privilégié à l’exposition 

permanente Plus  jamais ça ! (un service de 

bus permet de transporter gratuitement les 

groupes scolaires), aux outils pédagogiques, aux 

expositions et autres activités de l’association. 

Ce réseau permet de sensibiliser un large public 

(enfants, jeunes, adultes) aux atteintes actuelles 

portées à la démocratie et à nos libertés.

2018 en actions



En 2018, 
202 villes et 
communes  
composent 
le réseau en 
Wallonie et à 
Bruxelles
1. Amay

2. Andenne

3. Anderlecht

4. Anderlues

5. Anhée

6. Ans

7. Anthisnes

8. Antoing

9. Arlon

10. Assesse

11. Aubange

12. Awans

13. Aywaille

14. Baelen

15. Bassenge

16. Bastogne

17. Beaumont

18. Beauraing

19. Beauvechain

20. Beloeil

21. Berchem-Sainte- 

 Agathe

22. Berloz

23. Bertrix

24. Beyne-Heusay

25. Bièvre

26. Blégny

27. Bouillon

28. Boussu

29. Braine-l’Alleud

30. Braine-le-Château

31. Braine-le-Comte

32. Braives

33. Brunehaut

34. Bruxelles

35. Chapelle-lez-  

 Herlaimont

36. Charleroi

37. Chaudfontaine

38. Chaumont-Gistoux

39. Chimay

40. Chiny

41. Chièvres

42. Ciney

43. Clavier

44. Colfontaine

45. Comblain-au-Pont

46. Comines-Warneton

47. Courcelles

48. Court-Saint-Étienne

49. Couvin

50. Dalhem

51. Dison

52. Donceel

53. Durbuy

54. Ecaussinnes

55. Enghien

56. Engis

57. Erezée

58. Esneux

59. Etterbeek

60. Evere

61. Faimes

62. Farciennes

63. Fernelmont

64. Ferrières

65. Fexhe-le-Haut-  

 Clocher

66. Fleurus

67. Flobecq

68. Floreffe

69. Florennes

70. Florenville

71. Flémalle

72. Fléron

73. Fontaine-l’Évêque

74. Forest

75. Fosses-la-Ville

76. Frameries

77. Froidchapelle

78. Gedinne

79. Geer

80. Genappe

81. Gerpinnes

82. Gesves

83. Gouvy

84. Grez-Doiceau

85. Grâce-Hollogne

86. Habay

87. Ham-sur-Heure-  

Nalinnes

88. Hamoir

89. Hannut

90. Hastière

91. Havelange

92. Herbeumont

93. Herstal

94. Herve

95. Hotton

96. Houffalize

97. Huy

98. Héron

99. Incourt

100. Ittre

101. Jalhay

102. Jemeppe-sur-Sambre

103. Jette

104. Jodoigne

105. Juprelle

106. Jurbise

107. La Bruyère

108. La Louvière

109. Lens

110. Lessines

111. Leuze-en-Hainaut

112. Lierneux

113. Limbourg

114. Lincent

115. Liège

116. Lobbes

117. Malmedy

118. Manage

119. Manhay

120. Marchin

121. Martelange

122. Meix-devant-Virton

123. Merbes-le-Château

124. Mettet

125. Modave

126. Momignies

127. Mons

128. Morlanwelz

129. Musson

130. Namur

131. Nandrin

132. Neupré

133. Ohey

134. Onhaye

135. Oreye

136. Orp-Jauche

137. Ottignies-Louvain- 

 la-Neuve

138. Ouffet

139. Oupeye

140. Paliseul

141. Pepinster

142. Perwez

143. Philippeville

144. Plombières

145. Pont-à-Celles

146. Profondeville

147. Péruwelz

148. Quaregnon

149. Ramillies

150. Rebecq

151. Remicourt

152. Rixensart

153. Rochefort

154. Rouvroy

155. Rumes

156. Saint-Georges-sur- 

 Meuse

157. Saint-Ghislain

158. Saint-Gilles

159. Saint-Hubert

160. Saint-Léger

161. Saint-Nicolas

162. Sainte-Ode

163. Sambreville

164. Schaerbeek

165. Seraing

166. Silly

167. Sivry-Rance

168. Soignies

169. Sombreffe

170. Somme-Leuze

171. Soumagne

172. Spa

173. Sprimont

174. Stavelot

175. Stoumont

176. Tellin

177. Theux

178. Thimister-Clermont

179. Thuin

180. Tinlot

181. Tintigny

182. Trois-Ponts

183. Trooz

184. Vaux-sur-Sûre

185. Verlaine

186. Verviers

187. Vielsalm

188. Villers-le-Bouillet

189. Viroinval

190. Visé

191. Vresse-sur-Semois

192. Waimes

193. Walcourt

194. Wanze

195. Waremme

196. Wasseiges

197. Wavre

198. Welkenraedt

199. Wellin

200. Woluwe-Saint-  

 Lambert

201. Woluwe-Saint-Pierre

202. Yvoir

Des institutions et des 
provinces partenaires

• Le Parlement de Wallonie

• Province de Hainaut

• Province de Liège

• Province de Namur

• Province du Brabant wallon

• Province de Luxembourg

Et au niveau international

Le réseau Territoire de Mémoire a fait des émules 

au-delà des frontières belges. L’université de 

Valladolid dans le nord de l’Espagne a choisi 

d’adhérer au réseau Territoire de Mémoire. Elle 

rejoint ainsi des partenaires comme les  Pyrénées 

orientales (France), la maternité d’Elne (France), le 

camp de Rivesaltes (France), le musée de l’exil (La 

Jonquera – Espagne), la Maison des esclaves de 

l’île de Gorée (Sénégal).
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Des actions  
dans le réseau

En 2018, de nombreuses actions ont été réalisées 

dans le réseau Territoire de Mémoire. Rencontres, 

expositions, poses de plaque, conférences, 

témoignages, etc. Le dynamisme des partenaires 

est indéniable et cela implique un suivi rigoureux 

de l’association.

Le 15 janvier 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Beloeil.

Le 15 janvier 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Brunehaut.

Le 24 janvier 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Ham-sur-Heure.

Le 24 janvier 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Nalinnes.

Le 27 janvier 2018 – Conférence de Paul Sobol à Frameries.

Le 31 janvier 2018 – Conférence de Paul Sobol à Namur.

Du 2 février au 5 mars 2018 – Exposition Mon ami Paco au 

Centre Culturel d’Andenne.

Du 13 février au 9 mars 2019 – Exposition Mon ami Paco au 

Centre Culturel Le Roeulx.

Du 21 février au 30 mars 2018 – Exposition Triangle Rouge à 

la Haute École Francisco Ferrer avec l’Instruction Publique de 

la Ville de Bruxelles (vernissage le 1er mars).

Du 13 au 27 mars 2018 – Exposition Mon ami Paco au Centre 

Culturel BRASS avec l’Instruction Publique de la ville de Forest 

(vernissage le 15 mars).

Le 15 mars 2018 – Pose officielle de plaque Territoire de 

Mémoire à Forest.

Du 23 mars au 23 avril 2018 – Exposition Mon ami Paco à la 

Bibliothèque d’Houffalize (vernissage le 23 mars).

Du 3 avril au 2 mai 2018 – Exposition ¡No Pasaran! au Centre 

culturel de Marchin avec le CAL Huy (vernissage le 8 avril).

Du 4 au 22 mai 2018 – Exposition Traces à Wolu Jeunes (ver-

nissage le 8 mai et ciné-mémoire « Chez nous ? »)

Le 8 mai 2018 – Pose officielle de plaque Territoire de 

Mémoire à Brunehaut.

Le 9 mai 2018 – Cérémonie Passeurs de Mémoire à Andenne.

Le 15 mai 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Saint-Gilles.

Le 25 mai 2018 – Conférence de Paul Sobol à Engis.

Le 31 mai 2018 – Conférence de Paul Sobol à 

Villers-le-Bouillet.

Le 9 juin 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Leuze-en-Hainaut.

Le 26 juin 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à Wellin.

Le 26 juin 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à Bertrix.

Le 20 août 2018 – Rencontre Territoire de Mémoire à 

Saint-Léger.

Du 19 septembre 2018 – Exposition Mon ami Paco à la 

Bibliothèque communale de Mettet.

Du 20 septembre au 8 octobre 2018- Exposition Triangle 

Rouge au Plan de Prévention de Verviers avec le Centre 

Culturel de Verviers (vernissage le 21 septembre).

Du 4 au 25 octobre 2018- Exposition Mon ami Paco à la 

Bibliothèque d’Athus (Aubange).

Du 5 novembre au 19 décembre 2018 – Exposition Triangle 

Rouge au syndicat d’initiative de La Reid (Theux) (vernissage 

le 9 novembre).

Le 9 novembre 2018 – Pose officielle de plaque Territoire de 

Mémoire à Oreye.

Le 11 novembre 2018 – Pose officielle de plaque Territoire de 

Mémoire à Berchem-Sainte-Agathe.

Le 11 novembre 2018 – Pose officielle de plaque Territoire de 

Mémoire à Gerpinnes.

Le 11 novembre 2018 – Conférence Le caractère vivant de la 

mémoire à Forest.

Du 14 novembre au 4 décembre 2018 – Exposition Triangle 

Rouge à l’Université du Travail de Charleroi avec la Division 

Culture de la ville (vernissage le 19 novembre).

ACTIVITÉS ET EXPOSITIONS DANS LE RÉSEAU
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En marche, citoyen !

Les Territoires de la Mémoire, en partenariat avec 

la commune d’Oupeye, a développé un projet 

pilote novateur et ambitieux : En marche, citoyen ! 

Une balade pédestre (3 et 5 km), interactive 

et ludique, au fil de la démocratie et de la 

citoyenneté.

Depuis 2017, la première balade est accessible 

depuis la maison du souvenir de Hermalle-sous-

Argenteau et explore dix lieux symboliques de 

l’histoire et de la Mémoire. cinq thèmes principaux 

sont proposés à la réflexion de chacun : la 

démocratie, la liberté d’expression, le droit à 

l’éducation, la résistance et le travail de Mémoire.

Le 8 mai 2018, à l’occasion de la journée de la 

citoyenneté, une deuxième balade jalonnée 

de QR codes a été inaugurée au départ de 

l’administration communale d’Oupeye. Deux 

façons de vivre la balade sont à la disposition du 

public : en scannant les QR codes disséminés le 

long du parcours et menant à des questions et 

animations ou en se rendant à l’administration 

communale pour obtenir une version papier des 

questions posées au fil du chemin.
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À la rencontre des acteurs 
du réseau en province du 
Namur, Luxembourg et 
Hainaut en 2018

En 2018, Les Territoires de la Mémoire ont 

participé à l’organisation de rencontres 

spécifiques avec les acteurs du réseau Territoire 

de Mémoire et le milieu associatif dans les 

provinces de Namur, du Luxembourg et du 

Hainaut.

La première rencontre s’est déroulée à Namur 

à l’initiative du Collège provincial de Namur le 

14 mars 2018 à la salle communale de Lustin à 

Profondeville. À cette occasion, les acteurs du 

réseau ont pu participer à un salon des idées et 

assister à une présentation d’une sélection de 

projets réalisés par les lauréats de l’appel à projets 

Province de Namur, Territoire de Mémoire. Ce fut 

bien entendu l’occasion de lancer le nouvel appel 

à projets pour l’année 2018.

Le 25 avril 2018, ce fut au tour de la Province 

de Luxembourg d’organiser une journée de 

sensibilisation au cœur du réseau. Le Collège 

provincial du Luxembourg a ainsi proposé une 

formation aux outils des Territoires de la Mémoire 

ainsi qu’une vitrine de la citoyenneté suivie d’une 

conférence de Paul Sobol, rescapé des camps 

nazis.

Le 26 novembre 2018, Hainaut Culture Tourisme, 

le Secteur Éducation permanente et Jeunesse, 

Hainaut Mémoire, International Hainaut 

Tourisme et Les Territoires de la Mémoire ont 

invité le réseau Territoire de Mémoire à une 

rencontre Mémoire & Citoyenneté à la Maison 

des Associations de La Louvière. Outre une 

présentation des différents partenaires, l’après-

midi a été consacrée à plusieurs présentations 

autour des voyages pour la Mémoire, le réseau 

en tant que tel, l’appel à projets du décret relatif 

à la transmission de la Mémoire ou les évolutions 

récentes du War Heritage Institute.

Ces rencontres ont renforcé les liens entre les 

acteurs de la Mémoire en Wallonie et ouvert la 

voie à de nouveaux partenariats, contribuant ainsi 

au dynamisme du réseau.
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L’actualité de l’année 2018 nous marque par 

son rappel permanent : les idéaux libres et 

démocratiques ne sont pas des évidences 

acquises et immuables. Les résultats des élections 

au Brésil, en Italie, en Allemagne, en Hongrie, en 

Autriche, en Finlande ou encore en Bulgarie nous 

poussent à la vigilance et à l’indignation. Les 

visages sont différents biens sûrs : souverainistes, 

eurosceptiques, europhobes mais aussi 

ouvertement racistes et xénophobes. Et le danger 

est bien réel : violences, exclusions et haines des 

uns contre les autres.

Mais à chaque fois que l’extrême droite gagne 

du terrain, des citoyens et des citoyennes font 

œuvre de résistance. Par le port du Triangle 

Rouge bien sûr mais surtout dans les actes. L’élan 

Le Triangle Rouge pour résister
de solidarité dans l’accueil des réfugiés en est un 

exemple admirable en Belgique (200 000 nuitées 

offertes en 2018 selon la Plateforme citoyenne 

de soutien aux réfugié) mais aussi en France, en 

Italie ou en Grèce. Le cordon sanitaire a lui aussi 

quelques restes, le refus de la loi sur les « visites 

domiciliaires » et le report de ce projet a constitué 

une victoire notable des démocrates en 2018.

Le Triangle Rouge est un signe d’appartenance 

symbolique. Il est le symbole de la résistance aux 

idées qui menacent nos libertés fondamentales. 

Celles et ceux qui le portent savent aussi que 

c’est un signe de ralliement. Un signe discret 

mais répandu montrant la préoccupation d’une 

majorité de citoyens pour la liberté et la solidarité 

dans nos démocraties.
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Le Triangle Rouge, vecteur 
d’indignation démocratique 
en 2018

#INVIOLABLE

Le projet de loi sur les « visites domiciliaires » 

a fait réagir bien des citoyens et des villes et 

communes soucieux des valeurs démocratiques 

et des libertés fondamentales. Manifestations, 

cartes blanches, pétitions, interpellations… Avec 

la campagne #inviolable, Les Territoires de la 

Mémoire ont contribué à tirer le signal d’alarme, 

rappelant leur engagement à ne pas reproduire 

les erreurs passées. Près de 155 assemblées 

communales ont voté une motion signifiant leur 

refus de la loi en Wallonie et à Bruxelles. Le projet 

a ainsi été reporté et nous espérons qu’il ne 

réapparaîtra pas.

#ABUSDEDROIT

En avril 2018, le parti Islam faisait parler de lui en 

présentant son programme. Y étaient présentées 

des volontés dont celles de séparer les hommes 

et les femmes dans les transports en commun et 

d’appliquer une loi religieuse. Ces propositions 

constituaient une volonté d’atteinte aux libertés 

fondamentales particulièrement en matière 

d’égalité homme-femme sous couvert de la 

liberté d’expression, de religion, de réunion et 

d’association. Les Territoires de la Mémoire ont 

dénoncé ces propositions et, par conséquence, 

l’abus de droit anti-démocratique et liberticide, 

courant chez de nombreux partis d’extrême 

droite.

RÉSISTEZ AUX PROPOS  

ET ATTITUDES HOMOPHOBES

En août 2018, Les Territoires de la Mémoire ont 

été interpellés par une recrudescence de propos 

et d’attitudes homophobes dans l’actualité tant 

au niveau local qu’international, et ce même 

dans la bouche de représentants politiques. 

L’association a alors souhaité réagir et rappeler 

qu’aux côtés des prisonniers politiques, à qui était 

imposé un triangle rouge, étaient enfermés des 

homosexuels qui devaient porter un triangle rose. 

Le rejet des autres sur base de leur orientation 

sexuelle est contraire aux valeurs portées par la 

Déclaration universelle des droits de l’homme et 

est inacceptable.

13 375 pin’s  
Triangle Rouge 
distribués en 2018
10 975 pin’s commandés  

sur la boutique en ligne

370 pin’s commandés par sms

2 030 pin’s distribués  

sur les stands et à La Cité Miroir.

753 918 pin’s commandés depuis 2005

Visiteurs en lien  
avec la campagne 
Triangle Rouge
14 005 visiteurs unique  

du site www.trianglerouge.be

5 770 abonnés à la page Facebook  

de la campagne Triangle Rouge 

www.facebook.com/TriangleRouge

264 000 apparitions à l’écran d’une actualité.

150 000 interactions provoquées par le public 

(partages, j’aime, commentaires)

NON AUX IDÉES DU PARTI POPULAIRE,  

NON À L’EXTRÊME DROITE

Depuis sa création en 2009, le Parti Populaire se 

présente d’emblée comme le représentant d’une 

droite décomplexée, libérale économiquement et 

conservatrice sur le plan des valeurs. En presque 

dix années d’existence, il faut toutefois constater 

une dérive de plus en plus droitière du PP, tant 

sur le fond que sur la forme. Le programme et 

la rhétorique portée par ce parti ne correspond 

plus au parti ultraconservateur qu’il prétendait 

être et tend à se classer à l’extrême droite de 

l’échiquier politique. En octobre 2018, à l’approche 

des élections communales et provinciales, Les 

Territoires de la Mémoire ont diffusé une analyse 

pour souligner la dérive liberticide que suit ce parti.
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d’éducation 
à la Mémoire 20181993

Le 10 décembre 2018, Les Territoires de la 

Mémoire ont fêté leurs 25 ans. En effet, en 1993, à 

l’occasion de la Journée internationale des droits 

de l'homme et à l’initiative du Centre d’Action 

Laïque de la Province de Liège, des citoyens et 

d’anciens prisonniers politiques des camps de 

concentration nazis posent les premières pierres 

du centre d’éducation à la Résistance et à la 

Tolérance, devenu depuis centre d’éducation à la 

Résistance et à la Citoyenneté.

À l’occasion de cet anniversaire, le week-end 

des 8, 9 et le lundi 10 décembre ont été journées 

25 ans d’éducation à la Mémoire  
et à la Citoyenneté

portes-ouvertes. Les visiteurs ont pu plonger au 

cœur d’un parcours conté par le comédien Jean-

Claude Piérot. Ils ont pu découvrir gratuitement 

les expositions Plus jamais ça !, Human Rights 

de Pierre Devreux et une rétrospective sur 

l’histoire de l’association dans la Bibliothèque 

George Orwell.

Le lundi 10 décembre, à 14 h et à 18 h, 

Les Territoires de la Mémoire ont convié les 

acteurs du réseau Territoire de Mémoire d’abord 

et les visiteurs ensuite à un moment solennel.



Rétrospective 
25 ans d’éducation  
à la Résistance

À l’occasion du 25e anniversaire, la Bibliothèque 

George Orwell accueillait une rétrospective 

consacrée au travail des Territoires de la Mémoire. 

Elle proposait de redécouvrir une partie de ses 

réalisations depuis sa création boulevard d’Avroy 

à son installation à La Cité Miroir : des éléments 

de l’ancien parcours symbolique, un extrait de la 

lecture-contée Mesure de nos jours, des photos 

des voyages pour la mémoire, un court-métrage 

Du devoir de Mémoire au travail de Mémoire. 

Loin de se limiter à une évocation du passé, 

l’exposition proposait une projection dans l’avenir 

de l’association et imaginait avec le public ses 

combats futurs pour une société démocratique 

et solidaire.

 387

Parcours conté  
dans l’exposition  
Plus jamais ça !

Les 8 et 9 décembre 2018, Jean-Claude Piérot 

a guidé 100 personnes dans l’exposition Plus 

jamais ça ! pour un parcours conté exceptionnel. 

Au programme : la lecture de textes qui parlent 

de résistance. Des moments forts marqués par 

l’émotion et les gorges serrées, sublimés par le 

clavier de Luc Baiwir et l’accordéon de Francis 

Danloy !

 100

Exposition Human Rights 
de Pierre Devreux

La Déclaration universelle des droits de l’homme, 

tout le monde connaît… ou en tout cas, son premier 

article qui dit que tous les hommes naissent 

égaux. Au-delà, qui se souvient encore de ce que 

contient cette déclaration ? L’artiste liégeois Pierre 

Devreux a fait de ce texte la pièce principale d’une 

installation vidéo proposée à l’occasion des 25 ans 

des Territoires de la Mémoire.

Séance académique  
du 10 décembre

Durant l’après-midi du 10 décembre, l’association 

a reçu ses partenaires du cordon sanitaire éducatif 

dont le travail a été chaleureusement salué en 

introduction par le président. Une discussion 

sur l’avenir du travail de Mémoire a rassemblé 

Jérôme Jamin, Philippe Raxhon, membre fondateur 

des Territoires de la Mémoire, Christel Djian, 

administratrice, Philippe Plumet, de la coordination 

Démocratie ou barbarie et Jean-Claude Marcourt, 

vice-président du gouvernement de la Fédération 

Wallonie-Bruxelles. La rencontre s’est terminée par 

une lecture poignante de Matin Brun de Franck 

Pavloff par Jean-Claude Piérot.

 260

Célébration grand public 
du 10 décembre

Pour clôturer cet anniversaire, Les Territoires de 

la Mémoire accueillaient son public de membres. 

Après un moment solennel et un hommage aux 

fondateurs de l’association et particulièrement 

aux anciens prisonniers politiques qui ont porté ce 

projet d’association, la salle comble a assisté à la 

représentation de la pièce de théâtre De l’ombre à 

la lumière par la compagnie du Bout de nez, lauréat 

du prix Passeurs de Mémoire du Parlement de 

Wallonie. Cette pièce d’une compagnie amateur 

a été l’occasion de montrer notre soutien aux 

objectifs du travail d’éducation permanente qui 

consiste à donner la parole à ceux qui sont le moins 

écoutés pour la légitimer.
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Inconnu à cette adresse est paru en 1938 

aux États-Unis et pourtant cet échange 

épistolaire est plus jamais d’actualité. 

Affirmer que la démocratie est fragile et 

que la liberté n’est jamais totalement 

acquise est une évidence. 

À l'occasion du 25e anniversaire de l'association, 

Les Territoires dela Mémoire ont édité un audio-

book de l'ouvrage lu par Jean-Claude Piérot en 

quelques centaines d'exemplaires qui a été offert 

aux participants.

À REFAIRE

Inconnu à cette adresseKathrine Kressmann Taylor
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Cette 61e édition de l’exposition World Press 

Photo présentait les lauréats de ce prestigieux 

concours de photojournalisme. Invité à Liège 

par Les Territoires de la Mémoire, le concours 

annuel récompense des photojournalistes pour 

leurs meilleurs clichés et leur contribution au 

photojournalisme. Les clichés présentés nous 

ont plongés au cœur d’actualités fortes de 

2017 comme la guerre en Syrie, le massacre des 

Rohingyas au Myanmar ou les manifestations 

clivantes au Venezuela. Mais elles nous ont aussi 

montré nombre de réalités contemporaines 

sur les modes de vie dans le monde, notre 

environnement ou encore nos sociétés. Ces 

images nous racontent des histoires poignantes 

où la vie est tantôt tragique, tantôt terrifiante mais 

aussi pleine d’espoir, de complicité et d’humanité.

En 160 clichés choisis parmi plus de 73 

000 photographies, soumises par 4 548 

World Press Photo 2018 :  
un succès empreint d’humanité

photographes de 125 pays, c’est un monde sans 

fard mais non dénué d’émotions que World Press 

Photo 2018 présentait au regard du public. Par 

le biais de cette exposition d’envergure, les 

Territoires de la Mémoire proposaient d’interroger 

la réalité d’aujourd’hui avec ses conflits, ses 

injustices sociales mais aussi ses solidarités et 

ses humanités. World Press Photo questionne la 

liberté de la presse, notre rapport à l’image et le 

rôle du photojournalisme face à ces différentes 

problématiques. Elle appelle enfin à s’informer 

et, surtout, à s’indigner face aux violences et aux 

atteintes aux droits humains.

Après avoir accueilli 13 498 visiteurs dans 

l’enceinte de La Cité Miroir à Liège, World Press 

Photo 2018 a fermé ses portes le 13 janvier.

 13 498



Visites animées

Pour Les Territoires de la Mémoire, présenter 

une exposition aussi intéressante soit-elle n’est 

pas une fin en soi. C’est une opportunité en 

termes d’éducation pour faire le lien entre le 

passé et le présent en se tournant vers l’avenir. 

Réfléchir, décoder le monde qui nous entoure en 

faisant le lien avec la connaissance de l’histoire 

est ce qu’elle a pu présenter à 56 groupes 

représentant 1 408 visiteurs de l’exposition. 

Pendant l’exposition, elle a ainsi proposé deux 

animations : Vous aussi, choisissez vos lauréats 

pour les groupes de visiteurs à partir de 15 ans 

et Photojournalisme : ce que je vois, ce que je 

comprends pour les groupes de visiteurs de 12 à 

14 ans.

 1 408

Soirées de rencontre

Dans le cadre de l’exposition World Press Photo, 

Les Territoires de la Mémoire ont proposé deux 

soirées sur le thème Résistances le 22 novembre 

2018 et le 10 janvier 2019. La première rencontre 

a permis de discuter avec des intervenants de 

la Ligue des droits humains et de Greenpeace, 

et la seconde a donné la parole au collectif 

Migrations Libres ainsi qu’aux Femmes 

Prévoyantes Socialistes. Nos invités ont ainsi 

pu mettre en avant les luttes portées par leurs 

associations respectives en utilisant comme point 

d’accroche des photos de l’exposition choisies 

en amont.

 60

Conférence – L’éthique dans 
le photojournalisme et le 
vocabulaire visuel

Sophie Boshouwers, commissaire de l’exposition 

World Press Photo, a présenté, devant plus d’une 

centaine de personnes, les normes en vigueur 

et la manière dont le concours aborde cette 

question, particulièrement sur la question de la 

manipulation. Elle a également abordé la manière 

dont les images devraient être lues et analysées. 

Elle a exploré l’esthétisme, le pouvoir et 

l’impact de la photographie à travers les images 

percutantes des lauréats du concours World Press 

Photo.

 130
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De décembre 2017 à novembre 2018, Les 

Territoires de la Mémoire, en partenariat avec 

le Collectif contre les Violences Familiales 

et l’Exclusion (CVFE), ont co-organisé, en 

préparation des élections communales et 

provinciales, un cycle politique comptant 16 

activités autour des thématiques de l’austérité, 

des droits des femmes, du pouvoir des mots 

et des résistances ainsi que deux rencontres 

Cycle politique en partenariat avec le CVFE

politiques. Ce cycle s’adressait, en journée, à un 

public de femmes fréquentant habituellement 

le CVFE et, en soirée, à un large public. Cinq 

animations, dont une intervention dans l’espace 

public, ont été ajoutées à ce cycle dans le cadre 

de la préparation à la manifestation nationale 

contre les violences faites aux femmes du 25 

novembre 2018.

 200

À destination d’un public jeune et adulte, les 

animations pédagogiques des Territoires de la 

Mémoire permettent d’aborder des questions de 

société importantes pour la construction d’une 

société libre dans laquelle évoluent des citoyens 

Éduquer à la Résistance  
et à la Citoyenneté

responsables. Elles s’appuient généralement 

sur des outils conçus par l’association et elles 

permettent d’ouvrir le regard sur la réalité qui 

nous entoure.
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RENCONTRES EN 2018

Le 4 janvier 2018 – animation démocratie avec le CVFE.

Le 18 janvier 2018 – Ciné-débat – l’ordre divin.

Le 1er février 2018 – Bingo de l’austérité avec le CVFE.

Le 15 février 2018 – Soirée thématique autour de l’austérité 

avec Vie Féminine et le CVFE.

Le 15 mars 2018 – Soirée thématique autour des droits des 

femmes avec les FPS, le Planning Familial Louise Michel, 

la Maison médicale Médecine pour le Peuple de Seraing et 

le CVFE.

Le 5 avril 2018 – Soirée thématique Résistances  

et Désobéissance civile.

Le 19 avril 2018 – Soirée thématique Résistances et 

Désobéissance civile avec Agir pour la Paix, la CSC et le CVFE.

Le 3 mai 2018 – Animation autodéfense intellectuelle et analyse 

du discours politique.

Le 28 mai 2018 – Cycle politique – Visite du conseil communal.

Le 7 juin 2018 – Evaluation intermédiaire.

Le 6 septembre 2018 – Animation de préparation des 

rencontres politiques.

Le 20 septembre 2018 – Rencontre politique avec le PS, 

le PTB, Vert Ardent.

Le 26 septembre 2018 – Rencontre politique avec le MR, 

le cdH et Défi.

Le 4 octobre 2018 – Analyse listes politiques.

Le 18 octobre 2018 – Fin cycle politique et préparation de la 

manifestation du 25/11.

Le 25 octobre 2018 – Préparation de la manifestation du 25/11.

Le 8 novembre 2018 – Préparation de la manifestation du 25/11.

Le 22 novembre 2018 – Préparation de la manifestation 

du  25/11.

Ciné-débats autour  
du film Chez nous

Le 23 janvier et le 7 février 2018 à Welkenraedt et 

le 26 septembre 2018 à Andenne, Les Territoires 

de la Mémoire ont animé les échanges après la 

projection du film Chez nous de Lucas Delvaux 

et Jérôme Leroy. À Welkenraedt, l’association a 

organisé un échange avec d’abord une trentaine 

de personnes et deux semaines plus tard avec 

près de 160 élèves de 5e et 6e secondaire. À 

Andenne, l’association a répondu à l’appel du 

Centre culturel en proposant une animation à 

250 personnes, des jeunes primo-votants de 

plusieurs écoles de la commune ainsi que des 

personnes en réinsertion professionnelle.

 410

Animation autour d’Opération 
Lune à Liège

Le 25 janvier 2018, à l’occasion du vernissage 

de l’exposition L’analyse critique comme moyen 

de résistance aux théories du complot et à leurs 

dérives radicales à la Bibliothèque George Orwell, 

Les Territoires de la Mémoire ont proposé une 

animation sur les théories du complot avec la 

projection du « documenteur » Opération Lune en 

présence d’Erika Donis, présidente de l’asbl Ami 

entends-tu ?, et de Jérémy Hamers, professeur 

à l’ULiège en Communication et membre de 

l’assemblée générale des Territoires de la 

Mémoire.

 74

2018 en actions

55



Ciné-Mémoire HHhH

Le 20 septembre 2018, Les Territoires de la 

Mémoire ont proposé la projection du film HHhH 

de Cédric Jimenez à La Cité Miroir. Il présente 

l’ascension fulgurante de Reinhard Heydrich, 

militaire déchu, entraîné vers l’idéologie nazie par 

sa femme Lina. Bras droit d’Himmler et chef de la 

Gestapo, Heydrich devient l’un des hommes les 

plus dangereux du régime. En 1942 à Prague, il sera 

la cible d’un haut fait de la Résistance quand deux 

jeunes soldats mettront en œuvre un attentat à son 

égard. La projection suivie de la rencontre a servi 

d’introduction au voyage annuel de l’association.

 103

Conférences sur le travail de 
Mémoire à Waremme

Le 13 novembre 2018, Les Territoires de la Mémoire 

sont intervenus à Waremme devant des élèves 

de rhétorique de trois implantations scolaires des 

environs. La rencontre était axée autour d’une 

présentation de l’association, de la définition du 

travail de Mémoire et des différentes classifications 

de centre d’extermination et de concentration 

mises en place par le régime nazi.

 370

Module de formation sur 
les stéréotypes, préjugés et 
discriminations

Le 24 mai 2018 à Huy, en partenariat avec Présence 

& Action culturelle (PAC) Liège, Les Territoires 

de la Mémoire ont proposé une formation sur les 

stéréotypes, préjugés et discriminations à une 

vingtaine de futurs écrivains publics. Ce module a 

pour objectif d’amener les personnes participantes 

à acquérir des connaissances et une approche 

critique vis-à-vis, à la fois, de leurs propres 

stéréotypes et de ceux largement partagés dans la 

société, et ce en vue de contrer les discriminations 

et de favoriser le vivre-ensemble.

Censure
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Le 20 mars 2018 – Annoncer la couleur.

Le 27 mars 2018 – Institut Notre-Dame d’Heusy.

Le 5 octobre 2018 – CSC senior Verviers.

Le 8 octobre 2018 – Lycée Jean Boets à Liège.

Le 27 juin 2018 – Le Plope.

Le 28 juin 2018 – Futur H.

Le 2 juillet 2018 – Le Pont.

Le 3 juillet 2018 – asbl Racynes.

Le 11 septembre 2018 – asbl Jefar.

Présentation d’outils 
pédagogiques

À de multiples occasions, Les Territoires de la 

Mémoire présentent leurs outils pour éduquer à la 

Résistance et à la Citoyenneté. Ces présentations 

sont souvent organisées à destination d’un public 

enseignant ou associatif qui souhaite aborder 

les thématiques de l’association auprès de leur 

propre public.

 84

Le 13 mars 2018 – journée étude consacrée à la 

thématique « migrants et migrations en Belgique 

depuis 1830 » organisée par la cellule Démocratie ou 

barbarie (Dob) et la Fondation Auschwitz à Bruxelles.

Le 30 mars 2018 CAF Tihange.

Le 4 mai 2018 – matinée pédagogique dans le cadre 

de la mise en place du nouveau cours de Philosophie 

et Citoyenneté.

Le 29 septembre 2018 – Haute École de la Ville de 

Liège Jonfosse.

Animation Indignation  
& Résistances

Partant du constat très simple qu’une indignation 

n'est pas nécessairement suivie par un engagement 

et/ou une action, Les Territoires de la Mémoire 

ont créé un atelier afin de permettre à chacun de 

mener une réflexion sur ses valeurs, ce que signifie 

s’engager ou résister et sur les freins et les incitant 

à l’action, aujourd’hui comme hier, que ce soit 

individuellement ou collectivement.
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Aux Livres, Citoyens ! est un dispositif d’actions 

citoyennes autour des livres, de la lecture, 

de l’écriture entendus comme vecteurs 

d’émancipation, qui vise différents publics 

(jeunes et moins jeunes), porte une attention 

particulière aux publics éloignés de la lecture, 

précarisés et traite des enjeux de société. Grâce 

à une méthodologie permettant l’émergence 

de questions qui interpellent les participants, 

cette opération permet de tisser des liens entre 

les différents acteurs de terrain et de mettre en 

place avec ces derniers une programmation sur 

l’ensemble de la province de Liège durant une 

année.

L’édition 2018 s’appuie sur la participation des 

habitants lors des précédentes pour ouvrir une 

question : Et demain ?!… Ainsi, les habitants 

et habitantes des quartiers, les travailleurs et 

travailleuses racontent, questionnent, interrogent, 

débattent. Ils disent dans cette période de 

Aux Livres, Citoyens !
transition l’inégale répartition des ressources, 

les réfugiés morts, Donald Trump, etc. Ils disent 

l’inquiétude, le sentiment d’être peu de chose, 

dépassés parfois. Ils disent aussi, les espoirs, 

l’enthousiasme, les alternatives, les petites et 

grandes choses concrètes locales et politiques 

globales… ils disent l’accès de chacun aux droits 

fondamentaux ! Dans des quartiers de Liège, 

d’Ans, de Waremme, d’Oupeye… pour bien vivre 

ensemble, des habitants et des travailleurs 

expérimentent des pistes pour faciliter l’accès 

à un environnement de qualité, pour faciliter 

l’accès à une libre circulation, pour faciliter 

l’accès à la culture ou pour faciliter l’accès à une 

alimentation saine… Pas de recette miracle, mais 

une conviction partagée : c’est par la solidarité, 

la coopération qu’ensemble nous pouvons nous 

remettre en capacité d’agir sur notre devenir… 

pour que demain soit une société, juste, solidaire, 

égalitaire !
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Le 15 janvier 2018 – Atelier d’émergence au sein de l’asbl 

En vies d’avenir (EVA).

Le 5 février 2018 – Soutien à l’animation au sein de l’asbl 

En vies d’avenir (EVA).

Le 11 février 2018 – Animation Parasol à paroles au Repair 

Café de Waremme.

Le 12 février 2018 – Soutien à l’animation au sein de l’asbl 

En vies d’avenir (EVA).

Le 19 février 2018 – Soutien à l’animation au sein de l’asbl 

En vies d’avenir (EVA).

Le 1er mars 2018 – Groupe de lectures plurielles et Lire & 

Écrire à Ans.

Le 6 mars 2018 – Animation Moi et ma planète à l’école 

Fernand Meukens à Ans.

Le 8 mars 2018 – Animation Moi et ma planète à l’école du 

Paradis à Ans.

Du 9 au 15 mars 2018 – Animation Parasol à paroles à la 

bibliothèque des Chiroux

Le 15 mars 2018 – Animation Moi et ma planète à l’école 

Sainte-Thérèse à Ans.

Le 18 mars 2018 – Animation Parasol à paroles au Repair Café 

de Waremme.

Le 20 mars 2018 – Animation à la bibliothèque des Chiroux.

Le 22 mars 2018 – Représentation de l’atelier théâtre à l’asbl 

En vies d’avenir (EVA).

Le 22 mars 2018 – Animation Parasol à paroles à l’asbl En vies 

d’avenir (EVA).

Le 28 mars 2018 – Animation Grainothèque.

Le 11 avril 2018 – Animation Parasol à paroles au Repair Café 

de Waremme.

Le 5 mai 2018 – Inauguration de la Grainothèque et animation 

Parasol à paroles avec En vies d’avenir (EVA) et la Bobine.

Le 7 mai 2018 – Animation Parasol à paroles avec En vies 

d’avenir (EVA) et la Bobine.

Le 3 juin 2018 – Animation Parasol à paroles au Repair Café 

de Waremme.

Le 27 juin 2018 – Animation Parasol à paroles à la maison de 

quartier Thier-à-Liège.

Le 29 août 2018 – Animation Parasol à paroles auprès 

des citoyens de Saint-Léonard.

Rencontres 2018 dans le cadre d’Aux Livres, Citoyens !
2018 en actions



Les Territoires de la Mémoire accompagnent les 

associations et institutions désireuses d’organiser 

des journées et des voyages d’étude dans 

des lieux de Mémoire qui ont servi la barbarie 

nazie. Ces voyages permettent de bénéficier de 

l’expertise de l’association sur les thématiques 

abordées ainsi qu’un encadrement pédagogique 

de qualité tout au long du voyage.

Des voyages pour la Mémoire

Du 12 au 14 mars 2018 – Voyage de la commune d’Andenne 

à Cracovie.

Du 19 au 21 mars 2018 – Voyage de la commune d’Andenne 

à Cracovie.

Du 26 au 30 mars 2018 – Voyage de l’école de Seraing à 

Berlin.

Du 27 au 28 mars 2018 – Voyage de l’école de Saint-Josse-

ten-Noode en Alsace.

Du 10 au 12 avril 2018 – Voyage d’une association liégeoise 

à Berlin.

Du 19 au 21 avril 2018 – Voyage de l’école de Fontaine-

l’Évêque à Berlin.

Du 25 au 28 avril 2018 – Voyage de l’école de Verviers à Berlin.

Du 28 avril au 1er mai 2018 – Voyage de l’école de Liège à 

Verviers.

Du 2 au 4 mai 2018 – Voyage de l’école de Woluwe-Saint-

Pierre à Berlin.

Du 2 au 5 mai 2018 – Voyage de l’école de Durbuy en Alsace.

Du 11 au 14 mai 2018 – Voyage de la commune de Frameries 

à Cracovie.

Du 2 au 4 juillet 2018 – Voyage de la commune d’Engis à 

Cracovie.

Le 25 août 2018 – Voyage d’une association de la province de 

Luxembourg en Alsace.

Du 9 au 11 novembre 2018 – Voyage d’une association de la 

région Bruxelles-capitale à Cracovie.

EN 2018, L’ASSOCIATION A ACCOMPAGNÉ 16 VOYAGES POUR LA MÉMOIRE

Accompagnement
Les Territoires de la Mémoire accompagnent 

les groupes dans le choix des destinations et 

dans les modalités pratiques et pédagogiques 

liées à l’organisation des voyages et des 

journées vers les sites mémoriels.
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Le voyage annuel à Prague, 
Theresienstadt  
et Flossenburg

Du 27 au 30 septembre 2018, Les Territoires de la 

Mémoire ont organisé un voyage ouvert à toutes et 

tous à destination de Prague et les lieux marqués 

par l’histoire qui l’entourent. Les participants 

ont abordé la Shoah par la visite du quartier 

Josefa et la visite du camp de concentration de 

Theresienstadt, présenté alors par les Nazis comme 

une colonie modèle pour les Juifs déportés. Ils 

ont prolongé leur réflexion autour du système 

concentrationnaire en découvrant le camp de 

Flossenbürg en Allemagne. Et ils ont pu se souvenir 

de l’opération « Anthropoid », cet attentat contre 

« le boucher » Reinhard Heydrich, la fuite des 

résistants dans la ville, leur refuge dans la crypte de 

l’église Saints-Cyrille-et-Méthode et les représailles 

des Nazis contre les villages de Lidice et Lezaky.

 33

Participation à la 4e rencontre 
des jeunes européens 
à Rivesaltes

Du 28 juin au 4 juillet 2018, Les Territoires de la 

Mémoire ont participé à la 4e édition des rencontres 

des jeunes Européens à Rivesaltes. Depuis son 

ouverture, le mémorial du camp de Rivesaltes 

organise les rencontres des jeunes Européens 

dont l’objectif est de créer un échange sur la 

citoyenneté, la mémoire et les valeurs humanistes 

entre jeunes Européens. Ces rencontres doivent 

permettre aux jeunes d’acquérir des repères utiles 

à la construction de leur culture européenne 

et citoyenne et de les aider à être des vecteurs 

d’une culture commune plus solidaire et plus 

démocratique. Ces rencontres sont soutenues 

par le programme Erasmus Plus en partenariat 

avec Museum Mémorial de l’Exili en Espagne, 

le Mémorial de Buchenwald en Allemagne, la 

Fondazione Fossoli en Italie et les Territoires de la 

Mémoire en Belgique.

 20 

Voyage à Auschwitz-Birkenau 
à l’initative de la Fédération 
Wallonie-Bruxelles

À l’initiative de Monsieur Rudy Demotte, ministre-

président de la Fédération Wallonie Bruxelles, 

160 représentants des différentes religions et 

de la laïcité se sont rendus dans le camp nazi 

d’Auschwitz – Birkenau. Les Territoires de la 

Mémoire ont accompagné le voyage en tant que 

centre de ressources. Au-delà de la découverte 

de ce lieu hautement symbolique d’une histoire 

qui a bouleversé durablement toute l’humanité, 

ce fut surtout une très belle rencontre entre 

des personnes qui n’ont pas souvent l’habitude 

d’échanger sur leurs opinions.

 160

monument à Lidice

2018 en actions
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La bibliothèque spécialisée des Territoires de 

la Mémoire permet de répondre aux questions 

que peuvent se poser les visiteurs de l’exposition 

permanente. Son objectif est aussi d’en étoffer 

le propos en développant ses thèmes d’un 

point de vue temporel, géographique, politique 

et idéologique : nazisme, fascisme, camps de 

concentration et d’extermination, Shoah, Résistance 

et Collaboration. La bibliothèque propose également 

une approche plus contemporaine : l’extrémisme 

en général et de droite en particulier, les génocides 

et les massacres, les totalitarismes et les dictatures, 

la démocratie, les droits humains et l’engagement 

citoyen au quotidien. Elle est accessible à tous sans 

conditions.

Les ressources de la bibliothèque sont par ailleurs 

constamment utilisées et mobilisées dans les 

diverses activités des Territoires de la Mémoire 

mais aussi dans celles d’autres associations, 

bibliothèques, centres culturels et structures 

variées. La bibliothèque garantit un accès régulier 

La Bibliothèque George Orwell
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Nombre d'inscrits à la Bibliothèque George Orwell Thèmes consultés à la Bibliothèque George Orwell

Divers

Pédagogie

Travail de Mémoire

Bibliothèque George Orwell

Citoyenneté / Droits humains / Politique

Racisme / Immigration / Interculturalité

Extrémisme, intégrisme

Histoire, autres guerres et pays

Génocides / camps

Résistance 2e Guerre mondiale

1re et 2e Guerre mondiale

aux ressources proposées et facilite l’accès et 

l’exploitation de celles-ci grâce à la présence 

permanente de trois bibliothécaires. Ce 

personnel guide, anime et aide chaque visiteur 

individuel comme associatif dans la bibliothèque. 

239 personnes sont entrées en contact avec 

la bibliothèque en 2018 pour obtenir des 

informations sur différents thèmes dont les plus 

demandés sont la résistance, les génocides et 

la citoyenneté et 400 ouvrages ont été prêtés. 

En 2018, la bibliothèque a compté 38 nouveaux 

lecteurs, ce qui amène le nombre total à 1 236 

lecteurs ou lectrices depuis sa création.

En outre, la Bibliothèque George Orwell est donc 

un centre de ressources très vivant qui d’une 

part soutient l’action en éducation permanente, 

notamment en favorisant le travail en réseau, et 

d’autre part, en initie de nombreuses autres de 

manière autonome. Ainsi, la bibliothèque fait partie 

du réseau Ressources & Doc qui organise le Petit 

salon de la documentation.
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Le 16 mai 2018 – Les Citoyens du Livre #19, un objet politique.

Le 17 mai 2018 – Journée alimentation saine de la Ville de Liège.

Le 12 juin 2018 – Aide-Mémoire fait débat #10 : Extrême droite, 
phœnix du totalitarisme ou distillat de la démocratie ?

Le 27 juin 2018 – La Plobe : animation Résistance Calif.

Du 29 juin au 6 septembre 2018 – Exposition Suivre Charlie – 
Dessin, citoyenneté et liberté d’expression en partenariat avec la 
Cité Internationale de la Bande Dessiné et de l’image (Angoulême).

Le 2 juillet 2018 – Le Pont : animation Résistance Calif.

Le 5 septembre 2018 – Préparation voyage pour la Mémoire, 
commune Lincent.

Le 11 septembre 2018 – Groupe Jefar asbl : animation Résistance 
Calif.

Le 12 septembre 2018 – Réunion du festival Imagesanté.

Le 13 septembre 2018 – Aide-Mémoire fait Débat #11 : Mai 68 et 
élitisme intellectuel en question.

Le 18 septembre 2018 – Ressources & Docs : CRIPEL, Le Vote 
Communal 2018.

Le 20 septembre 2018 – Préparation voyage pour la mémoire.

Le 26 septembre 2018 – Les Citoyens du Livre #20, médias.

Le 29 septembre 2018 – Accueil groupe professeurs de 
citoyenneté.

Du 1er au 28 octobre 2018 – Exposition Adolescence, la fabrique 
des héros du Sips.

Le 15 octobre – Préparation voyage pour la mémoire à Auschwitz, 
mutualité Solidaris..

Le 24 octobre 2018 – Ressources & Docs : Module de 
formation des Territoires de la Mémoire Stéréotypes, préjugés et 
discriminations.

Le 31 octobre 2018 – Les Citoyens du Livre #22, sorcières.

Du 5 au 11 novembre 2018 – Exposition La Grande Guerre dans les 
grandes lignes du War Heritage Institute.

Du 15 au 19 janvier – Formation aux visées et outils des classes 
lecture pour étudiants 3e bac Jonfosse.

Du 22 janvier au 11 février – Exposition L’analyse critique comme 
moyen de résistance aux théories du complot et leurs dérives 
radicales de l’asbl Ami, entends-tu ?

Le 7 février 2018 – Réunion avec les officiants en cérémonies de 
funérailles laïques par le Centre d’Action Laïque de la Province de 
Liège.

Le 14 février 2018 – Les Citoyens du Livre #17, l’amour.

Le 17 février 2018 – Projection Expérience de Milgram.

Du 26 février au 16 mars – Exposition 100 ans d’affiches électo-
rales Les affiches ont la parole de Présence et Actions Culturelles.

Le 6 mars 2018 – Aide-mémoire fait débat #09 : Défaites vos idées 
toutes faites sur l’anarchisme !

Le 17 mars 2018 – Préparation voyage pour la mémoire à 
Buchenwald.

Le 20 mars 2018 – Auteurs & Cie : Actualité de la (dé)colonisation, 
enquête sur l’héritage colonial.

Le 21 mars 2018 – Les Citoyens du Livre #18, un objet politique.

Le 30 mars 2018 – Réunion Centre d’Action Laïque de la Province 
de Liège et service de la lecture publique de la Fédération 
Wallonie-Bruxelles.

Du 9 au 22 avril 2018 – Jungle invite studio Transbook/ABC.

Le 11 avril 2018 – Préparation voyage pour la mémoire, commune 
de Frameries.

Le 19 avril 2018 – Vernissage de l’exposition Imaginer malgré tout : 
Les éditions Esperluète et la mémoire.

Du 20 avril au 9 mai 2018 – Exposition Imaginer malgré tout : Les 
éditions Esperluète et la mémoire.

Le 20 avril 2018 – Rencontre des formateurs de la délégation 
Camp des milles dans le cadre de Lille Métropole.

Le 8 mai 2018 – Réunion de la commission jeunesse de l’Associa-
tion Professionnelle des Bibliothécaires et Documentalistes (APBD).

L’espace rencontre

La bibliothèque dispose en outre d’un espace 

rencontre qui a également été utilisé pour 

différentes activités dont des réunions diverses 

(Aide-mémoire, Citoyens du Livre, etc.), des 

formations à différents outils pédagogiques avec 

le réseau Ressources & Doc, des animations 

autour des expositions, des débats publics.

 4 500
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Les Citoyens du Livre

Les Territoires de la Mémoire rassemblent tous 

les deux mois un groupe de lecteurs fréquentant 

la Bibliothèque George Orwell. Il se rassemble 

de manière régulière pour présenter des 

lectures mais aussi des œuvres musicales ou 

cinématographiques. C’est également souvent 

l’occasion de participer à des activités. En 2018, 

il s’est réuni à six occasions. S’y réunissent des 

participants comme Margot, Xavier, Denise, 

Christian, Michèle, Gaëlle, Tamara, Jacqueline, 

Guillaume, Claire, Marcelle, Georgette, Stéphanie, 

Fabien, Georges, Janina, Monique, Paul, Michel, 

Claire, Jérôme et Justine. On y a parlé d’amour, de 

sorcières, de féminisme, de médias, d’objets, de 

peintures et de lectures bien sûr.

 74

Le 13 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 14 novembre 2018 – Ressources & Docs : Annoncer la couleur, 
Démocracity : 14/11/2018

Le 15 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 21 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 22 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 22 novembre 2018 – Soirée Résistance dans le cadre de 
l’exposition World Press Photo.

Le 26 novembre 2018 – Ressources & Docs : Centre Liégeois 
de Promotion de la Santé. Il était une voix + 3, 2, 1… Partez ? 
Questionnons notre société de compétition.

Le 27 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 28 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 29 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 29 novembre 2018 – Aide-Mémoire fait débat #12 : Stan & 
Ulysse, l’esprit inventif.

Le 30 novembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 5 décembre 2018 – Les Citoyens du Livre #22, regards.

Du 8 décembre au 16 décembre 2018 – Exposition Rétrospective 
25 ans d’éducation à la Résistance.

Le 19 décembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 
World Press Photo.

Le 20 décembre 2018 – Animations dans le cadre de l’exposition 

World Press Photo.

2018 en actions
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L’analyse critique comme 
moyen de résistance aux 
théories du complot et 
leurs dérives radicales

Du 22 janvier au 11 février 2018, Les Territoires de 

la Mémoire ont accueilli l’exposition de l’asbl Ami, 

entends-tu ? et ses 605 visiteurs. Aujourd’hui, 

les théories du complot sont générées par la 

méfiance et la peur dues à une multiplicité 

d’évènements angoissants. Les conflits mondiaux, 

la crise économique, l’afflux migratoire, la menace 

terroriste, le multiculturalisme et les multiples 

scandales politiques contribuent à les renforcer. 

Abondamment diffusées sur les réseaux sociaux, 

ces théories connaissent une croissance 

inquiétante. Par l’observation de l’actualité et 

l’étude de l’histoire, le but de l’exposition est 

d’encourager l’esprit critique tout en attirant 

l’attention sur le point de basculement qui mène 

aux théories du complot.

 605

100 ans d’affiches électorales 
– Les affiches ont la parole

Du 26 février au 14 mars 2018, Les Territoires 

de la Mémoire ont accueilli l’exposition de 

Présence et Action Culturelles Liège (PAC) 

présentée en partenariat avec Perséïdes asbl. 

Elle retraçait l’histoire des affiches politiques 

ayant émaillé la vie politique belge durant le 

XXe et le début du XXIe siècle. Une façon aussi 

de se pencher sur l’histoire de la Belgique, 

l’évolution de la communication, des médias 

mais aussi sur les élections européennes, 

les présidentielles françaises et américaines. 

L’exposition a également permis de découvrir les 

affiches réalisées par des jeunes d’une douzaine 

d’associations du secteur de la jeunesse de la 

région liégeoise dans le cadre du projet Les 

jeunes prennent parti ! initié par le C-Paje.

 632

Des expositions  
à la Bibliothèque George Orwell
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Imaginer malgré tout : 
les éditions Esperluète  
et la Mémoire

Du 20 avril au 9 mai 2018, Les Territoires de la 

Mémoire ont présenté le travail de la maison 

d’édition Esperluète. Celle-ci met en scène 

écrivains et plasticiens dans des livres privilégiant 

la recherche et l’ouverture. Cette exposition 

abordait ainsi la question de la fiction comme 

travail de mémoire grâce aux dessins d’Anne 

Herbauts pour La Petite sœur de Kafka écrit par 

François David, aux illustrations de Jean-Marie 

Mahieu pour Les derniers mois de Robert Desnos 

d’Eddy Devolder, aux peintures d’Alexandra 

Duprez pour Chevaux de guerre, poème d’Albane 

Gellé et aux citations issues de livres de Nicole 

Malinconi et de Jean-Marc Turine. Le 19 avril, 

l’association a eu le plaisir de provoquer une 

rencontre avec l’auteure Nicole Malinconi autour 

de son livre Un grand amour.

 313

Suivre Charlie : dessin, 
citoyenneté et liberté 
d’expression

Du 2 juillet au 6 septembre 2018, Les Territoires 

de la Mémoire ont programmé l’exposition en 

partenariat avec la Cité Internationale de la 

Bande Dessiné et de l’image (Angoulême). En 

20 planches, elle interrogeait les notions de 

caricature, de laïcité, de censure et de liberté 

d’expression. L’exposition retraçait et mettait 

en contexte l’histoire d’Hara-Kiri et de Charlie 

Hebdo. La question de la liberté d’expression 

y était abordée à travers des éclairages sur la 

notion même de la caricature, sur l’histoire de la 

censure, sur les bandes dessinées de propagande, 

sur le mouvement underground. L’exposition 

montre que les thèmes religieux ont toujours 

été très présents dans le dessin de presse et 

d’humour. Elle revient également sur les notions 

de blasphème et de laïcité.

 819

La Grande Guerre  
dans les grandes lignes

Du 5 au 10 novembre 2018, les Territoires de 

la Mémoire ont accueilli l’exposition proposée 

par le War Heritage Institute dans le cadre du 

100e anniversaire de l’armistice marquant la fin 

des combats de la Première Guerre mondiale. 

Photos, documents et anecdotes évoquaient 

tant les grands thèmes de la guerre que des 

aspects plus méconnus : l’attentat de Sarajevo, 

les grandes batailles, les étrangers sur le front, 

l’évolution technologique, l’occupation, la pénurie 

de nourriture, etc. En une trentaine de panneaux 

trilingues (FR-NL-EN), l’exposition retraçait 

l’histoire de la Première Guerre mondiale avec 

trois regards : international, belge et local.

 165

Rétrospective 25 ans 
d’éducation à la Résistance

Du 8 au 16 décembre, Les Territoires de la 

Mémoire accueillaient une rétrospective 

consacrée au travail de l’association à l’occasion 

de son 25e anniversaire. Elle proposait de 

redécouvrir une partie de ses réalisations depuis 

sa création boulevard d’Avroy à son installation à 

La Cité Miroir : des éléments de l’ancien parcours 

symbolique, un extrait de la lecture-contée 

Mesure de nos jours, des photos des voyages 

pour la mémoire, un court-métrage Du devoir de 

Mémoire au travail de Mémoire. Loin de se limiter 

à une évocation du passé, l’exposition proposait 

une projection dans l’avenir de l’association et 

imaginait avec le public ses combats futurs pour 

une société démocratique et solidaire.
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Adolescence :  
la Fabrique des héros

Du 1er au 28 octobre 2018, Les Territoires de la 

Mémoire ont accueilli en partenariat avec le 

Sips – planning des jeunes, l’exposition du Sips, 

planning des jeunes, créée par Wajdi Mouawad 

et Chloé Colpé. L’exposition présentait un film 

documentaire qui retrace la traversée adolescente 

de 20 adolescentes et adolescents pendant 5 

ans. Une installation graphique photographique et 

cartographique, réalisée par l’artiste Vahram Murat 

Yan, donnait, elle, les clefs de compréhension de 

cette odyssée originale. Le 11 octobre a eu lieu le 

vernissage. Une soirée spéciale à destination des 

parents et des enseignants s’est déroulée le 9 

octobre.

Au départ, il y avait le projet « Avoir 20 ans en 2015 » 

où Wajdi Mouawad, homme de théâtre, a proposé 

à cinquante adolescents provenant de différentes 

parties de la francophonie de rêver, de se poser 

des questions, de développer des opinions propres, 

de mesurer l’immensité du monde et d’ouvrir les 

horizons, d’écrire leur feuille de route et de se dire 

qu’il est possible, quoi qu’il arrive, de traverser sa vie 

« en gardant intacte une forme d’enchantement et 

de joie » à travers cinq voyages différents chaque 

année. Une vingtaine de jeunes Belges ont fait partie 

de l’aventure. Tout au long de celle-ci, ils ont été 

suivis par Chloé Colpé, chercheuse à l’UCL, qui à 

l’aide d’observation, d’entretiens en face à face, et de 

participation directe aux activités du groupe, a mis 

en perspective cette expérience singulière.

Cette exposition rend hommage aux jeunes. 

Cette aventure est celle de la fabrique des héros où 

le partage, l’engagement ont côtoyé l’inquiétude, 

l’intranquillité mais aussi l’amour, l’amitié, le par-

tage, la perte. Autant de sentiments et affects que 

les jeunes ont pu découvrir par le théâtre, l’art et 

le voyage. Elle montre aussi comment se crée une 

identité, comment se développe un esprit critique 

et comment le sens de l’égalité se développe par la 

rencontre.

 1 079
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Conférence : Wégimont - 
une pièce du dispositif SS 
Lebensborn

Le 4 mars 2018, Les Territoires de la Mémoire ont 

co-organisé avec l’Association des victimes du 

régime nazi et fédération des antifascistes (Aix-

la-Chapelle), Le Cercle de libre pensée La Raison 

de Spa, une conférence sur le Lebensborn au 

château de Wégimont à Soumagne. Ce dispositif 

nazi installé dans le château était une 

pouponnière où le régime essayait de créer des 

aryens purs. Des jeunes femmes belges, françaises 

et hollandaises vinrent y accoucher dans ce 

projet fou et peu connu. 

24e commémoration  
du génocide des Tutsi  
au Rwanda

Le 14 avril 2018, Les Territoires de la Mémoire, 

à l’image des années précédentes, ont 

tenu à apporter leur soutien à l’Union des 

Rescapés du Génocide des Tutsi (URGT) pour 

la commémoration du génocide des Tutsi 

au Rwanda. L’Hôtel de Ville de Liège a vu se 

succéder plusieurs interventions d’Angélique 

Ingabire Rutayisire (rescapée et auteure), de 

Florence Rasmont (doctorante en histoire 

contemporaine), de Jérôme Jamin (président 

des Territoires de la Mémoire), d’Anne 

Marie Ikirizaboro (présidente de l’URGT), de 

Willy Demeyer (Bourgmestre de la Ville de Liège) 

et d’Amandin Rugira (ambassadeur du Rwanda). 

Cette année, après avoir évoqué la douleur 

du génocide et le danger du négationnisme 

et du révisionnisme, l’accent a été mis sur 

la  commémoration comme opportunité d’agir 

dans le présent.
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Le Parlement de Wallonie  
se souvient

Partenaire du réseau Territoire de Mémoire, 

le comité Mémoire et Démocratie du Parlement 

de Wallonie a voulu commémorer la fin de la 

Première Guerre mondiale le 27 avril dernier. 

Au programme de la journée : visite du fort de 

Loncin et de sa nécropole, réception au Parlement 

germanophone et conférence de Dr. Christoph Brüll 

(Senior Research Scientist Luxembourg Centre 

for Contemporary and Digital History University 

of Luxembourg et Maître de conférences au 

Département des sciences historiques à l’Université 

de Liège) : Le rattachement à la Belgique des 

cantons d’Eupen et de Malmedy. 

Inauguration de six 

nouveaux Pavés de 

la Mémoire
Le mercredi 9 mai 2018, Les Territoires de la Mémoire, 

le Centre d’Enseignement libre S2J, l’Association 

pour la Mémoire de la Shoah ont inauguré six 

Pavés de la Mémoire à Liège. Ces six pavés rendent 

hommage à la mémoire de Jacques Goldstein, 

rue Edouard Remouchamps, à Emma Goldstein, 

rue Edouard Remouchamps, à Caroline Goldstein, 

rue Matrognard, à Seindla Paiuc, rue de Waroux, 

à Mojszek Ringelheim, rue Cours Saint-Gilles, à 

Aron Wolfson, rue Vinave d’Ile. Après le parcours 

d’inauguration, le groupe a été reçu à l’Hôtel de Ville 

par le Bourgmestre Willy Demeyer, qui a assisté aux 

interventions des jeunes participants.

Visites guidées de Liège – 
Les enfants Juifs cachés 
à Liège

Les 14 et 30 juin 2018, à l’initiative du Cercle La 

Raison de Spa, Les Territoires de la Mémoire ont 

convié leur public à une visite guidée de Liège 

sur le thème « Les enfants Juifs cachés à Liège ». 

Cette découverte était guidée par Aline Bolland 

(la doyenne des guides liégeois et témoin lors 

du colloque sur le Lebensborn de Wégimont – 

maternité nazie) et sa fille.

45e anniversaire du coup 
d’État au Chili

Le 11 septembre 1973, le gouvernement 

démocratiquement élu de Salvador Allende est 

renversé lors d’un coup d’État. Le pays sombre 

ensuite dans une dictature sanglante qui fera 

disparaître plus de 3 000 opposants politiques. 

45 ans plus tard, le mardi 11 septembre 2018, la 

2e et 3e génération de Chiliens de Liège et Les 

Territoires de la Mémoire ont invité le public à 

commémorer cet anniversaire en présence de 

Pablo Sepúlveda Allende, le petit fils de l’ancien 

président, et de Jorge Magasich.
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Imaginez la détresse des personnes obligées de 

tout quitter … Imaginez la peur des enfants qui 

ne comprennent pas ce qu’ils vivent … Imaginez 

l’espoir d’être accueillis dans un pays qui se 

revendique des droits de l’homme.

Un réfugié n’est pas un criminel … Un réfugié 

est un être humain ! À l’occasion des Solidarités 

à Namur qui ont rassemblé près de 49 000 

personnes les 25 et 26 août 2018, Les Territoires de 

la Mémoire ont présenté une installation élaborée 

en collaboration avec Solidaris, le Centre d’Action 

Laïque et Les Solidarités. Elle proposait une 

réflexion sur la thématique de la migration à travers 

une expérience sensorielle et émotionnelle unique : 

un tunnel de 120 mètres de long dans lequel une 

exposition multimédia et éphémère a pris place le 

temps du festival.

Les visiteurs étaient invités à traverser un tunnel et 

à se plonger dans la réalité de milliers d’hommes, 

de femmes et d’enfants qui, aujourd’hui, doivent 

surmonter nombre d’épreuves après avoir fui 

les atrocités, la guerre ou la misère. Composée 

de portraits de migrants sur leur route vers l’exil, 

d’extraits sonores, d’objets perdus et de musiques, 

l’installation représentait, par du sable, des 

caillebotis et des voiles à traverser, les embuches 

qui se dressent devant les migrants. 

Une installation intense qui a marqué nombre 

de visiteurs !

Le bout du tunnel  
au festival Les Solidarités
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Ciné-ONU : Le Voyage de 
Bogdan à La Cité Miroir

Le 25 janvier 2018, Les Territoires de la Mémoire 

et le Haut-Commissariat des Nations Unies 

aux droits de l’homme ont proposé une soirée 

spéciale autour de la projection du film Bogdan’s 

Journey de Michal Jaskulski et Lawrence 

Loewinger. La rencontre a commencé par une 

visite de l’exposition Plus jamais ça ! suivie de la 

projection et terminée par une conversation entre 

le président des Territoires de la Mémoire et de 

Brigit Van Hout, directrice du Haut-Commissariat 

des Nations Unies aux droits de l’homme.

Des événements  
pour travailler la citoyenneté

71



Ateliers d’experts internationaux – La montée des partis 
politiques d’extrême droite et des mouvements en Europe et 
son implication pour les droits humains

Le 23 février 2018, à l’initiative du centre d’étude 

Démocratie de l’ULiège, de la faculté de droit, 

de science politique et de criminologie de 

l’ULiège et du Haut-commissariat des Nations 

unies aux droits de l’homme, Les Territoires de 

la Mémoire ont accueilli une journée d’étude 

rassemblant un panel d’experts internationaux de 

l’extrême droite. À cette occasion, ces derniers 

ont partagé leurs regards sur les partis et les 

mouvements d’extrême droite et leurs effets sur 

les droits humains, les libertés fondamentales et 

les réponses apportées à ces phénomènes. Avec 

la participation d’une vingtaine de participants 

dont Jérôme Jamin, professeur à l’ULiège, de Joel 

Gombin, de l’Université de Picardie Jules Verne, 

de Benjamin de Cleen de la Vrije Universiteit 

Brussel, de Jérémy Mandin, de la Katholieke 

Universiteit Leuven et de l’ULiège, d’Alessandro 

Mazzola de l’ULiège, de Sébastien Chazaud 

de l’Université de Liège, de Paul Jackson de 

l’University of Northampton, de Sofie Blomback, 

de la Mittuniversitete, de Daphne Halikiopoulou 

de l’University of Reading, de José Santana 

Pereira de l’ISCTE- Lisbon University Institute, 

de Tamas Boros, de Franziska Schmidtke 

de la Friedrich-Schiller-Universität Jena, de 

François Debras de l’ULiège, de Vera Stojarova 

de la Masaryk University, de Valery Engel de 

la European International Tolerance Centre in 

Riga, de Birgit Van Houtde l’UN Human Rights 

Office, d’Els Keytsman du Centre interfédéral 

pour l’égalité des chances (UNIA), de Michal 

Balcerzak de UN Working Group of Experts 

on people of African descent, de Dominique 

Dauby, des Territoires de la Mémoire asbl et de 

Maria Freitas de la Foundation for European 

Progressive Studies.
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Auteurs & Cie : Actualité de la 
(dé)colonisation, enquête sur 
l’héritage colonial

Le 20 mars 2018, Les Territoires de la Mémoire 

ont proposé la présentation du livre Actualité 

de la (dé)colonisation, enquête sur l’héritage 

colonial, paru dans la collection À refaire. À 

l’origine de cet ouvrage se trouve une série de 

quatre rencontres entre une dizaine de personnes 

qui ne se connaissaient pas. Elles avaient pour 

seul point commun initial de s’être inscrites à un 

atelier de réflexion consacré à l’« actualité de la 

(dé)colonisation ». Cette rencontre a rassemblé 

Géraldine Brausch (coordinatrice de l’ouvrage), 

Emmanuelle Nsunda (animatrice à La Zone, pour 

le projet AfroFeminism In Progress) et Thierry 

Basomboli (Ville de Liège, pour Mars diversités et 

ECCAR).

Sensibilisation à propos  
des idées liberticides

Munis cette année de leur kiosque Triangle 

Rouge, Les Territoires de la mémoire ont présenté 

les actions de l’association et le Triangle Rouge. 

Certaines personnes ont souhaité discuter de 

l’aspect historique de la lutte contre les idées 

liberticides. Rendez-vous était donné au salon 

Objectif Métier à Libramont, au 1er Mai associatif 

de Liège et de Verviers, au Solidaris Day à Oupeye 

le 19 août 2018, aux fêtes des Solidarités du 24 au 

26 août 2018, au salon Retrouvailles les 1er et 

2 septembre 2018.

À REFAIR

E

Actualité de la  
(dé)colonisation

Enquête sur  
l’héritage colonial

Un collectif temporaire
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Les collections des Territoires de la Mémoire portent un intérêt fondamental 

à tous les phénomènes politiques, sociaux et culturels de notre société. 

Elles réalisent une approche comparative entre l’analyse du présent et 

la compréhension de l’Histoire.

Les dossiers et publications abordent des thématiques particulières : 

démocratie, antiracisme, citoyenneté, massacres génocidaires, totalitarisme, 

résistance aux idées liberticides, propagande, etc.

Analyser, réfléchir  
pour débattre
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Actualité de la  
(dé)colonisation

Un collectif temporaire  

dans la collection À Refaire

Parution en mars 2018

Le visage actuel 

du monde a été, 

pour une large 

part, esquissé 

par les siècles 

de colonisation 

européenne et par 

les mouvements 

de décolonisation 

menés dans la 

seconde moitié du 

XXe siècle. Il serait 

vraisemblablement 

vain de penser notre 

monde, dans ses 

réalités politiques, économiques et culturelles, 

sans intégrer l’histoire des (dé)colonisations.

À l’origine de ce récit se trouve une série de 

quatre rencontres entre une dizaine de personnes 

qui ne se connaissaient pas. Elles avaient pour 

seul point commun initial de s’être inscrites à 

un atelier de réflexion consacré à l’« actualité 

de la (dé)colonisation ». Elles n’avaient aucune 

expertise ou légitimité particulière pour le faire ; 

elles en avaient juste le désir. Le présent récit 

raconte l’expérience de pensée de ce groupe.

Robert Füeg  
n’est pas un salaud

Jean-François Füeg  
dans la collection Libres Écrits

Parution en mars 2018

« Outre le fait qu’elle 

m’avait plongé 

dans la honte et la 

culpabilité, la légende 

de Robert avait aussi 

assombri le souvenir 

d’un grand-père 

fantastique. Comment 

évoquer le merveilleux 

collectionneur de 

réverbères et ses récits 

du tonnerre alors que je 

savais qu’il s’était tenu 

du côté obscur de la 

Force ? J’avais refoulé 

toute cette histoire et au fur et à mesure que 

passaient les années, la figure de Jozef et de son 

héroïsme sans limites avait émergé. J’en venais à 

me demander si je n’avais pas construit l’image de 

Jozef pour éloigner celle de Robert. »

Après Jozef Bielik, son grand-père maternel, Jean-

François Füeg se penche sur le passé de Robert 

Füeg, son autre grand-père, au sujet duquel le 

récit familial jetait le trouble quant à ses activités 

sous l’Occupation. L’occasion pour l’auteur 

d’explorer les frontières, assez floues, entre le 

héros, le salaud et l’homme ordinaire.

Des nouveautés aux éditions 
des Territoires de la Mémoire

À REFAIR

E

Actualité de la  
(dé)colonisation

Enquête sur  
l’héritage colonial

Un collectif temporaire

Jean-François Füeg 
Robert Füeg 

n’est pas un salaud

Libres Écrits

Préface de Dirk Luyten
Postface d’Anne Morelli
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La lumière brille dans  
les nuits les plus sombres

Raphaël Miklatzki dans la collection À Refaire

Parution en décembre 2018

« J’ai vécu jusqu’à présent un parcours en demi-

teinte avec en point d’orgue une enfance volée. 

Depuis, ce sont ces mêmes nuits passées chez 

les Schoune, mes parents d’accueil occasionnels 

à Septroux, pendant les années sombres de 

la guerre 1940−1945, qui resurgissent. Cette 

période, ai-je besoin de le dire, a laissé des traces 

profondes d’amertume. Ce que je vous propose 

dans cet écrit n’est ni un roman d’aventures, ni 

un essai historique, mais ma vision du vécu d’une 

famille qui s’est battue contre vents et marées 

pour survivre dans la dignité. (…) »

Né en 1938 de parents juifs polonais installés 

à Liège (Belgique), Raphaël Miklatzki passa 

les premières années de sa vie à se cacher de 

l’occupant nazi. Il livre le récit de cette période 

sombre, mais relate aussi l’histoire de ses parents, 

originaires d’Europe de l’Est et que les hasards de 

la vie ont menés en bord de Meuse. Figure bien 

connue de Liège, il fut élu au conseil communal 

de la Ville pendant 36 ans.

Visibilité des éditions en 2018
Le 17 février 2018 – Signature de Jean-François Füeg à 

la Foire du Livre de Bruxelles.

Mars 2018 – Organisation et animation de la rencontre 

avec Géraldine Brausch autour du livre Actualités de la  (dé)

colonisation.

Les 21,22 et 23 septembre 2018 – Stand au Salon du Livre 

penseur de Seneffe.

Le 23 septembre 2018 – Co-organisation et animation de la 

table ronde : « Les génocides du XXe siècle : négation absolue 

des droits de l’Homme », avec Geoffrey Grandjean, Gérard 

Adam, Vincent Lurquin et Colette Braeckman.

Les 23 et 24 novembre 2018 – Stand à la Foire du livre 

politique de Liège.

Le 23 novembre 2018 – Organisation et animation de 

la rencontre-débat avec Olivier Starquit sur le thème du 

populisme à la Foire du livre politique de Liège.

Une éclipse et des lucioles : 
de la démocratie 
au XXIe siècle

Olivier Starquit dans la collection Libres Écrits

Parution en décembre 2018

La démocratie ressemble de plus en plus à un 

simulacre, semble soluble dans le néolibéralisme 

et souffre de myopie structurelle. Une certaine 

lassitude voire une certaine colère s’empare des 

populations, le rapport à la raison et à la vérité 

vacille, l’horizon est sombre et fait ressurgir la 

même question lancinante : comment critiquer 

l’ordre des choses sans alimenter la résignation et 

le défaitisme ? À bien des égards, l’éclipse totale 

paraît proche.

Pourtant, tout le monde n’a pas sombré du côté 

obscur de la force. Des lucioles survivent et 

scintillent bel et bien. En témoigne l’apparition, 

un peu partout, de mouvements démocratiques 

spontanés qui indiquent que l’espoir n’est pas 

mort et que la volonté existe de reprendre les 

choses en main. Un autre monde existe déjà où la 

démocratie foisonne et fourmille quotidiennement 

à plusieurs niveaux et à plusieurs endroits sous la 

forme d’une réappropriation permanente.

La lumière brille  
dans les nuits  
les plus sombres

Olivier Starquit 
Une éclipse et des lucioles 

De la démocratie au XXIe siècle

Libres Écrits

Préface de Manuel Cervera-Marzal

Analyser, réfléchir  pour débattre
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La revue Aide-mémoire en 2018
À chaque numéro, citoyens engagés, 

philosophes, historiens et autres enseignants 

s’efforcent de décrypter les enjeux réels auxquels 

sont confrontées les sociétés démocratiques 

contemporaines. Dans notre revue, les discours 

démagogiques, les résurgences du fascisme 

et les tentations nationalistes se lisent à la 

lumière de la mondialisation, des relations 

politiques internationales, des inégalités et 

de l’exclusion sociale. Nous savons qu’il est 

inutile d’isoler tel acte raciste ou tel groupe 

d’extrême droite sans les intégrer dans un cadre 

plus global d’explication et d’interprétation du 

fonctionnement de nos sociétés.

L a r e v u e
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[N 83]
Anarchie  
et démocratie horizontale
janvier-mars 2018

Dans ce 83e numéro, la revue Aide-mémoire 

achevait son voyage en trois étapes au pays 

des communs. Elle en profitait pour tenter 

de déconstruire quelques idées toutes faites 

autour de l’anarchie et, du flash-mob à la 

démocratie directe, interrogeait les possibilités 

d’organisations collectives horizontales avec un 

entretien avec Renaud Garcia, professeur de 

philosophie, une réflexion autour de plusieurs 

ouvrages de Francis Dupui-Déri, mais aussi un 

retour sur l’un des plus sombres mouvements 

politiques espagnols : la phalange.

[N 84]
Spécial « Campagne Triangle 
Rouge » : démocratie et 
extrême droite

avril-juin 2018

Dans ce 84e numéro, la revue Aide-mémoire 

renversait la perspective et interrogeait la vision 

que l’extrême droite entretient vis-à-vis de la 

démocratie. Depuis quelque temps, les repères 

semblent se brouiller, les certitudes se trouvent 

ébranlées et des questions se posent quant 

aux rapports réels existant entre extrême droite 

et démocratie. Ainsi voit-on des thématiques à 

haute valeur démocratique telles que le droit 

des femmes ou la laïcité être mobilisées par des 

mouvements et des partis que, traditionnellement, 

nous situerions tout à droite de l’échiquier 

politique. Le lecteur y retrouvait, entre autres, un 

article du politologue François Debras (ULiège) 

sur le concept de « démocratie identitaire », 

une analyse d’Olivier Starquit sur l’extrême 

droite 2.0 et l’enquête de Jenifer Devresse 

sur la récupération opportuniste des combats 

féministes par des identitaires allemands.

Éditorial

L a  r e v u e

Défaire nos idées toutes faites sur l’anarchie

« Y’en a pas un sur cent et pourtant ils existent », chantait Léo Ferré 
au sujet des anarchistes desquels il se revendiquait par ailleurs. Et, de 
sa voix et sa verve si particulières, les décrivait-il notamment comme 
« La plupart fils de rien ou bien fils de si peu / Qu’on ne les voit jamais 
que lorsqu’on a peur d’eux ». Mais qui sont-ils, ces fameux anarchistes 
qu’on évoque de temps à autre, le plus souvent de façon péjorative et, 
de fait, anxiogène ? Qu’est-ce donc finalement que l’anarchie ?

Dans le précédent numéro, Maite Molina Mármol nous entrete-
nait déjà du « rêve égalitaire » soutenu dans les années trente 
par des mouvements anarchistes espagnols, en particulier 
catalans, et qui consistait dans la mise en œuvre concrète 
d’un nouveau projet de société, suscitant notamment l’ad-
miration de George Orwell, présent à Barcelone en 1936. 
Celui-ci écrivit : « C’était bien la première fois dans ma vie 
que je me trouvais dans une ville où la classe ouvrière avait 
pris le dessus. À peu près tous les immeubles de quelque im-
portance avaient été saisis par les ouvriers et sur tous flottaient 
des drapeaux rouges ou les drapeaux rouge et noir des anar-
chistes (…). Tout magasin, tout café portait une inscription vous 
informant de sa collectivisation (…). Il n’y avait pas d’automobiles 
privées : elles avaient été réquisitionnées ; et tous les trams, taxis et 
bon nombre d’autres véhicules étaient peints en rouge et noir. (…) Et 
le plus étrange de tout, c’était l’aspect de la foule. À en croire les appa-
rences, dans cette ville les classes riches n’existaient plus. (…) (A)utant 
qu’on en pouvait juger, les gens étaient contents, emplis d’espoir1. » 

Cependant, Orwell décrivait là une situation qui avait déjà disparu au 
moment où il rédigeait. Le rêve fut éphémère à Barcelone et une réac-
tion à son encontre s’observa bien avant la fin de la guerre civile, en 
particulier lors des fameuses « Journées de mai » en 1937 qui menè-
rent à la répression au sein du camp républicain des courants les plus
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« Démocratie a jadis été un mot du peuple, un mot critique, révolutionnaire. Il a été 
volé par ceux qui gouvernent le peuple, pour accroître la légitimité de leur domina-

Le vol ou l’envol de la démocratie ?
  Par Oliver Starquit

Publication trimestrielle des Territoires de la Mémoire - Boulevard de la Sauvenière 33-35 - 4000 Liège - janvier - février - mars 2018

I

Éditorial

L a  r e v u e

L’extrême droite est-elle soluble dans la démocratie ?

Pendant des années et encore actuellement, l’énorme écho des 
évènements historiques ayant eu lieu dans la première moitié 
du XXe siècle influença fortement notre approche et nos ten-
tatives de compréhension d’éléments bien particuliers de notre 
époque contemporaine. La question de l’extrême droite en fait 
indéniablement partie. Ainsi est-il toujours commun – voire 
commode – de voir en elle une résurgence des fantômes 
du passé, une tentative de retour à la barbarie des to-
talitarismes fascistes des années trente, le prolonge-
ment de mouvements violents et antidémocratiques 
que l’on pensait vaincus mais qui relèveraient obs-
tinément la tête. Et dans une telle perspective, il ne 
fait pas de doute qu’extrême droite et démocratie 
ne peuvent constituer entités plus antinomiques 
l’une vis-à-vis de l’autre.

Et pourtant. Depuis quelques temps, les repères sem-
blent se brouiller, les certitudes se trouvent ébranlées 
et des questions se posent quant aux rapports réels exis-
tant entre extrême droite et démocratie. S’il est manifeste 
que des mouvements tels que le fascisme italien, le nazisme 
allemand ou le franquisme espagnol se sont bel et bien consti-
tués et structurés par une opposition frontale aux régimes dé-
mocratiques parlementaires qu’ils abhorraient, les choses sont 
aujourd’hui beaucoup plus complexes. Ainsi voit-on des thé-
matiques à haute valeur démocratique telles que le droit des 
femmes ou la laïcité être mobilisées par des mouvements et des 
partis que, traditionnellement, nous situerions tout à droite 
de l’échiquier politique. Alors ? Récupération ? Tactique élec-
toraliste ? Supercherie politicienne ? Ou, comme le suggère 
audacieusement l’article de François Debras ci-contre, véri-
table projet de redéfinition d’une démocratie d’un type fort 
singulier ? Difficile de trancher.
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[N 86]
La figure du « héros » 

octobre-décembre 2018

Dans ce numéro 86, la revue Aide-mémoire 

interrogeait la figure du héros : la figure mythique, 

son alter ego obscur, mais aussi cette foule 

d’individus ordinaires et anonymes encore mus 

par le souci du respect, de l’empathie et de 

l’altruisme, qui « font ce qu’ils peuvent » pour 

agir sans retirer autre chose que la satisfaction 

du sentiment de faire partie d’une humanité 

commune. Le lecteur y retrouvait un entretien 

explosif avec le réalisateur Benjamin Hennot, 

auteur de Stan & Ulysse, l’esprit inventif qui 

rejoue la fougue guerrière de deux irréductibles 

maquisards de 1942 ; la suite l’article de Jenifer 

Devresse qui explore la dure réalité du chômeur 

contemporain et la chronique de Julien Dohet sur 

le héros déchu Philippe Pétain.

[N 85]
Mai 68 : révolution sociale ou 
révolte élitiste ?

juillet-septembre 2018

Dans ce 85e numéro de la revue Aide-mémoire, 

un petit détour iconoclaste autour de Mai 

68 tendait à dégager deux notions qui ne 

sont traditionnellement pas associées à cet 

évènement mais qui, selon plusieurs penseurs 

tels qu’Emmanuel Todd, Christopher Lasch ou 

Thomas Frank, s’y retrouvent en filigrane. Ces 

deux notions étaient celles de « sélection » et 

d’« élite ». Sélectionner, trier, hiérarchiser et 

exclure sont de vieilles manies de l’humanité 

mais il faut reconnaître à l’Occident une réelle 

volonté d’objectiver ses pratiques de sélection, 

quitte à les draper d’un vernis de science. À cet 

égard, régimes nazi et communiste furent les 

manifestations politiques les plus abouties des 

prétentions scientifiques de certaines idéologies : 

biologie raciale pour l’un, sociologie positiviste 

pour l’autre. Une fois disqualifiés les prétextes 

discriminants inventés pour justifier un ordre 

social hiérarchisé jusqu’au délire (race supérieure, 

dictature du prolétariat), il n’en restait pas moins 

que les réflexes de sélection, de tri et d’exclusion 

demeurent et finissent par trouver le moyen de 

s’exprimer.

Éditorial

L a  r e v u e

Sélectionner, trier, exclure : bis repetitat ?

On observe une particularité récurrente dès qu’il est question de Mai 68, 
à savoir l’impossibilité, à gauche comme à droite, de se mettre d’accord 
sur les ressorts et les prolongements fondamentaux de cet évènement. 
Simple conflit générationnel au sein de la bourgeoisie, pour certains, 
véritable tentative de convergence des luttes pour d’autres, révolte 
sociale, révolte libérale, révolte des élites… Chacun semble avoir une 
idée de l’étiquette à apposer sur les pavés qui volaient à l’époque. En 
gros, Mai 68 : révolution sociale ou révolte élitiste ?

Si nous élargissons la perspective, force est de constater que Mai 
68 est avant tout une manifestation locale et circonscrite dans 
le temps d’un bouleversement beaucoup plus vaste dans 
son ampleur et dont les expressions se retrouvaient un peu 
partout dans le monde. Cela était particulièrement le cas aux 
États-Unis où se mêlaient conflit générationnel des « baby-
boomers », lutte pour les droits civiques des populations 
noires et opposition à la guerre du Vietnam, le tout sur fond 
de Guerre froide. Habitué des analyses sociologiques « en 
profondeur », l’historien Emmanuel Todd situe pourtant, à ce 
moment précis de luttes progressistes, l’émergence d’un nouveau 
paradigme d’inégalité, basé principalement sur le diplôme et destiné 
à réorganiser l’ensemble d’une société jusque-là plutôt égalitariste. 
« La Seconde Guerre mondiale avait été, pour la société américaine, un 
grand moment d’égalitarisme, peut-être même le symbole de l’arrivée 
à maturité de la démocratie sociale de Roosevelt. […] C’est ainsi que, 
jusqu’à George Bush senior, les hommes politiques américains, issus 
ou non de l’establishment, avaient souvent derrière eux d’assez belles 
carrières militaires. Après lui, les journalistes d’investigation ont pu 
commencer à traquer les planqués de la guerre du Vietnam1. » 

Et de fait, l’une des premières manifestations concrètes de cette 
« sélection par le diplôme », encore largement inconsciente, fut le droit 
accordé aux universitaires de bénéficier d’un report d’incorporation. 
Ainsi, comme l’écrit l’historien américain Christian Appy, dans son 
livre Working-Class War, cité par Todd (p.298) : « L’image de l’activiste
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Éditorial

L a  r e v u e

L’ambivalence de la fi  gure du héros

Le vendredi 23 mars 2018, à 14h25, le GIGN donnait l’assaut au 
Super U de Trèbes, dans l’Aude, supermarché dans lequel s’était 
retranché le forcené Redouane Lakdine. À ses côtés, le lieutenant-
colonel de gendarmerie Arnaud Beltrame, qui s’était auparavant 
échangé contre les otages de Lakdine, était tué par ce dernier qui sera 
lui-même abattu quelques instants plus tard. Sous le choc, la France se 
découvrait un héros, « mort au service de la nation, à laquelle il avait 
déjà tant apporté », pour reprendre les termes du président Emmanuel 
Macron. Parmi les nombreux tweets de personnalités politiques, 
celui du président des Républicains, Laurent Wauquiez, résuma 
parfaitement l’état d’esprit général : « Arnaud Beltrame : un 
héros français. »

Parallèlement, et à l’opposé absolu de l’hommage national 
rendu au gendarme, Amaq, l’agence de presse et offi  cine de 
propagande de l’organisation État Islamique, publiait un 
communiqué selon lequel Daesh revendiquait l’attentat et 
adoubait Redouane Lakdine comme l’un de ses « soldats ». Et 
c’est ainsi que deux logiques, fondées sur des valeurs aux antipodes 
les unes des autres, entraient en collision, chacune revendiquant le 
statut de « héros » aux différents protagonistes de ce drame. D’où cette 
question, un peu inquiétante : qu’est donc au juste un héros ?

Franco Berardi, dit « Bifo », est un philosophe, théoricien de la 
communication et professeur d’université italien. Il est l’auteur en 2016 
d’un livre à la fois percutant et inquiétant, intitulé Tueries , mais dont 
le titre original en anglais était : Heroes : mass murder and suicide  
(« Héros : meurtre de masse et suicide »). « Bifo » y rappelle la défi  nition 
originelle du héros : « Dans la tradition classique, le héros appartient au 
domaine de l’imagination épique, séparé de la tragédie et du lyrique. Le 
héros est celui qui dompte la nature et domine les évènements de l’histoire 

l f d l l té t d Il f d l ité t
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Stan&Ulysse - L’esprit inventif - Documentaire de Benjamin Hennot
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« We don’t need another hero  » ou
« We could be heroes just for one day  » 1

  Par Oliver Starquit
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Extrême droite :
Phœnix  du totalitarisme ou 
distillat de la démocratie ?

Avec la participation de plusieurs contributeurs du numéro

La revue

fait débat #10

Mardi 12 juin 2018  
à 19 h 30

à la Bibliothèque George Orwell 
à La Cité Miroir

Place Xavier Neujean 22, 4000 Liège (2e étage)

 

Mai 68 et élitisme  
intellectuel en question…

Avec la participation de plusieurs contributeurs du numéro

La revue

fait débat #11

Jeudi 13 septembre 2018  
à 19 h 30

à la Bibliothèque George Orwell 
à La Cité Miroir

Place Xavier Neujean 22, 4000 Liège (2e étage)

#09 : DÉFAITES VOS IDÉES TOUTES FAITES 

SUR L’ANARCHISME !

Le 6 mars 2018

« Y’en a pas un sur cent et pourtant ils existent », 

chantait Léo Ferré au sujet des anarchistes qu’il 

décrivait notamment comme « La plupart fils 

de rien ou bien fils de si peu / Qu’on ne les voit 

jamais que lorsqu’on a peur d’eux ». Mais qui sont-

ils, ces fameux anarchistes dont parfois on entend 

parler, le plus souvent de façon péjorative et 

anxiogène ? Ça veut dire quoi en fait l’anarchie ? 

Et la démocratie dans tout ça ?

#10 : EXTRÊME DROITE : PHŒNIX DU 

TOTALITARISME OU DISTILLAT DE LA 

DÉMOCRATIE ?

Le 12 juin 2018

« Extrême droite » : prononcer [faizm] ; terme-

repoussoir de la démocratie. Il est de bon ton 

d’y voir le ressac d’une barbarie totalitariste 

historique renaissant perpétuellement de ses 

cendres à peine consumée dans les flammes. 

L’actualité des dernières années fissure pourtant 

quelques-unes de nos certitudes sur les rapports 

réels entre extrême droite et démocratie. Du 

langage politique acceptable aux programmes 

de partis dits « traditionnels », les frontières 

s’effritent entre les deux… L’extrême droite serait-

elle donc soluble dans la démocratie ?

Aide-mémoire fait débat

#11 : MAI 68 ET ÉLITISME INTELLECTUEL  

EN QUESTION

Le 13 septembre 2018

Mai 68 : simple conflit générationnel au sein de 

la bourgeoisie pour certains, véritable tentative 

de convergences des luttes pour d’autres, révolte 

sociale, révolte libérale, révolte des élites… 

Chacun, à gauche comme à droite, semble avoir 

une idée de l’étiquette à apposer sur les pavés 

qui volaient à l’époque. De ces évènements 

historiques comme point de départ, nous avons 

questionné une forme d’élitisme intellectuel 

aujourd’hui, celle qui nous ferait par exemple 

accepter l’idée que le diplôme justifie le statut 

professionnel et social des uns et des autres… 

et tant pis pour ceux qui n’obtiendraient pas le 

précieux sésame ! Qu’en est-il donc des rapports 

entre les « éduqués supérieurs » et ceux qui n’ont 

pas pu ou pas voulu emprunter ce chemin ?

#12 : STAN & ULYSSE : L’ESPRIT INVENTIF

Le 29 novembre 2018

Stan & Ulysse, c’est une tranche de vie de deux 

vieux irréductibles maquisards de la région de 

Couvin à partir de 1942. Rusés comme des Sioux, 

amoureux de leurs armes et passés maîtres dans 

l’art de la guérilla, du sabotage et des mauvais 

coups, Marcel et André se racontent dans une 

version western pour le moins décalée de la 

Résistance. Un film qui exalte la fougue guerrière 

de ces deux pirates du maquis parmi les plus 

redoutés de Belgique mais toujours attentifs à 

laisser la vie sauve aux civils comme aux ennemis. 

La projection était suivie d’une rencontre avec 

Benjamin Hennot, également réalisateur de La 

jungle étroite et de La bataille de l’Eau Noire. Loin 

des films documentaires de conscientisation, il 

veut raconter l’histoire des mouvements populaires 

et celle « des vaincus, spécialement quand ils 

triomphent ».

Analyser, réfléchir  pour débattre
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Communication électronique
Les Territoires de la Mémoire diffusent leurs 

actions d’éducation et leurs valeurs vers un 

public le plus large possible. Pour y arriver, ils 

inscrivent leur communication sur une multitude 

de supports dont la part belle est consacrée aux 

médias électroniques.

Un nouveau site pour les 
Territoires de la Mémoire

Pour les 25 ans de l’association, Les Territoires 

de la Mémoire se sont parés d’une nouvelle 

image de marque et d’un nouveau site internet !

Plus rapide, plus clair, plus complet, le nouveau 

site présente les actions de l’association. Le 

public y retrouve l’exposition Plus jamais ça !, 

le réseau éducatif et citoyen Territoire de 

Mémoire et la campagne Triangle Rouge : des 

outils ouverts à toutes et tous pour participer 

au travail de mémoire et ainsi lutter contre les 

idées liberticides. Les informations pratiques 

pour les voyages et les journées pour la 

Mémoire, le catalogue de la Bibliothèque 

George Orwell, la boutique des éditions 

des Territoires de la Mémoire, la revue 

Aide-mémoire, les dossiers pédagogiques 

thématiques… autant de ressources accessibles 

en quelques clics. Le nouvel agenda des 

activités des Territoires de la Mémoire vous 

permet de découvrir en un coup d’œil les 

événements clés, les manifestations ou les 

idées de sortie que vous propose l’association. 

Retrouvez les infos pratiques et partagez 

chaque événement en quelques clics ! 

Informations, prises de position, réactions…

à découvrir sur www.territoires-memoire.be

24 708 visiteurs  

du site www.territoires-memoire.be

69 176 pages du site consultées

7 234 abonnés à la lettre d’information mensuelle

10 816 abonnés à la page Facebook des Territoires 

de la Mémoire 

www.facebook.com/territoires. memoire

1 412 000 apparitions à l’écran d’une actualité.

35 000 interactions provoquées par le public (par-

tages, j’aime, commentaires)
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Présence dans les médias
En 2018, Les Territoires de la Mémoire ont 

bénéficié d’une belle visibilité dans les médias 

particulièrement grâce au succès de l’exposition 

World Press Photo et du 25e anniversaire 

de l’association.

Travail de Mémoire
Ciné-débat : « Chez Nous », La quinzaine (Vlan), 3/01/2018

Les Territoires de la Mémoire : en route vers un monde plus 

libre et plus tolérant, namurchouette.blogspot.be, 28/01/18

« Génocide-Seyfo 1915 », Regards, 13/11/2018

Suivre Charlie
La caricature s’expose à La Cité Miroir, RTC, 13/07/18

https://www.rtc.be/video/culture/expos/la-caricature-s-ex-

pose-a-la-cite-miroir_1499095_325.html

25 ans des Territoires de  

la Mémoire asbl
L’asbl « Territoires de la Mémoire » fête ses 25 ans, rtc.be, 

4/12/2018

Les Territoires de la Mémoire : 25 ans d’éducation à la résis-

tance et à la tolérance, rtbf.be, 5/12/2018

Liège : Les Territoires de la Mémoire ont 25 ans, Belga, 

7/12/2018

Les Territoires de la Mémoire ont 25 ans, proxiliege.net, 

8/12/2018

Les Territoires de la Mémoire ont 25 ans, La Libre Belgique 

(Gazette de Liège), 8/12/2018

Les Territoires de la Mémoire ont 25 ans, La Meuse (éd.Liège), 

8/12/2018

Les Territoires de la Mémoire fêtent leurs 25 ans, La Dernière 

Heure (éd. Liège), 8/12/2018

Idées de sorties pour ce week-end, DH mag, 8/12/2018

Interview radio, rtbf, 6/12/18

Interview radio, Bel RTL,7/12/18
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World Press Photo
À vos agendas, Juliette & Victor Magazine, 1/10/18

World Press Photo, Madame Figaro, 12/10/2018

Actualité brûlante, Le Vif/L’Express, 18/10/2018

Expo : World Press Photo 2018, plusmagazine.levif.be, 

31/10/2018

Fotografie: Wereldnieuws in 2017 – Cultuur – Agenda, Plus 

Magazine (nl), 1/11/2018

World Press Photo à Liège, La Vie Diplomatique, 1/11/2018

World Press Photo, Nest (fr), 1/12/18

Wereldfotografie, Nest (nl), 1/11/2018

Op je netvlies Gebrand, Feeling, 1/11/2018

Actualités sur papier glacé – Agenda, Gaël, 1/11/2018

2017 en images, Marie Claire Belgique, 1/11/2018

Kunstenaars vallen in de prijzen, Collect Arts Antiques 

Auctions (nl), 1/11/2018

Agenda : art, photo et mariage, todayinliege.be, 9/11/2018

L’exposition World Press photo 2018 prend ses quartiers à la 

Cité Miroir à Liège, Belga, 9/11/2018

Expo World Press Photo 2018 komt naar Cité Miroir in Luik, 

belga.be, 9/11/2018

On fait quoi ce week-end en Belgique, flair.be, 9/11/2018

World Press Photo 2018 : un Liégeois remporte le prix dans la 

catégorie « sport », rtbf.be, 9/11/2018

L’exposition World Press Photo 2018 prend ses quartiers à La 

Cité Miroir à Liège, rtbf.be, 9/11/2018

World Press Photo : le meilleur du photojournalisme, rtc.be, 

9/11/2018

Le monde et ses réalités en images, La Libre Belgique – 

Gazette de Liège, 10/11/2018

Expo – World Press Photo, L’Echo, 10/11/2018

Le Worl Press Photo s’installe à La Cité Miroir, L’Echo, 

10/11/2018

Le World Press Photo 2018… à La Cité Miroir de Liège, Le Soir, 

10/11/2018

160 terribles photos, Le World Press Photo est à La Cité Miroir 

jusqu’au 13 janvier, La Meuse, 10/11/2018

Le monde et ses réalités en images, lalibre.be, 10/11/2018

World Press Photo 2018 : pour ne pas oublier, mu-inthecity.

com, 14/11/2018

World Press Photo – What’s on this week : 16−22 novembre – 

Outside Brussels, thebulletin.be, 15/11/2018

Les photos qui ont marqué 2017, Métro (fr), 16/11/2018

Quand la photo percute et interpelle, L’Avenir, 17/11/2018

Les 7 incontournables du week-end, World Press Photo, Deuzio 

(L’Avenir), 17/11/2018

Voici notre sélection top 10 du week-end : Expostion World 

Press Photo à La Cité Miroir, La Meuse, 17/11/2018

Dans le feu de l’actualité, expo photo à La Cité Miroir de Liège, 

Dimanche, 18/11/2018

Article : Exposition « World Press Photo », maison de la presse 

et de la communication Liège, 20/11/2018
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Restituer le mouvement dans des photos poignantes !, 

fr.metrotime.be, 23/11/2018

Hoe jij met beweging award winning foto’smaakt, nl.metrotime.

be, 23/11/2018

Notre top 10 de ce w-e – Photos de presse, La Meuse (éd. 

Liégeoise), 24/11/2018

Les beaux jours du photojournalisme sont-ils derrière lui ?, rtbf.

be, 24/11/2018

Incontournable – sorties, Gaël, 1/12/2018

L’actu en photos – culture, Marie-Claire Belgique, 1/12/2018

World Press Photo – Luik, Marie Claire Vlaamse Editie, 

1/12/2018

Fenêtres sur le monde, Espace de Libertés, 1/12/2018

À voir absolument : l’exposition World Press Photo à la Cité 

Miroir (Liège), femmesdaujourdhui.be, 4/12/2018

Fondation Cité Miroir – afterwork networking, Trends 

Tendances, 6/12/2018

Le monde sur le vif, Le journal du médecin, 7/12/2018

World Press Photo 2018 – Photo – Sortir, Soir Mag, 12/12/2018

Quand des Liégeois voyagent… au pays de Liège, Yummy-

planet.com, 12/12/2018

430 000 visiteurs en 5 ans à La Cité Miroir et une expo 

prestigieuse de masques anciens à venir, todayinliege.be, 

27/12/2018

Près de 430 000 visiteurs en cinq ans à La Cité Miroir, lalibre.

be (Gazette de Liège), 27/12/2018

Près de 430 000 visiteurs en cinq ans, La Dernière Heure (éd.

Liège), 28/12/2018

« Un bilan positif », La Dernière Heure (éd.Liège), 28/12/2018

Cité Miroir : déjà près de 430 000 visiteurs en cinq ans !, 

dhnet.be, 28/12/2018

Une image, une histoire – Découvrir, Imagine demain le monde, 

1/01/2019

Photos de presse, Vlan Spectacle, 9/01/2019

Les 6 activités incontournables du week-end en Wallonie et à 

Bruxelles – Le World Press Photo à Liège, Vivreici.be, 9/01/2019

World Press Photo – Agenda, Trends Tendances, 10/01/2019

On fait quoi ce week-end en Belgique ?, flair.be, 11/01/2019

Reportage à la télévision Kasakh, 11/01/2019

https://kaztrk.kz/news/alem/alemdik-baspasoz-fotosy-

baiqauynyn-en-uzdik-suretteri-belgiya-zhurtshylygyna-

usynyldy−123240

Notre top 10 du week-end, La Meuse (Éd. Liège), 12/01/2019 
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L'intercommunale
au service de votre eau

www.cile.be

Avec le soutien de la Wallonie, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique Démocratie ou barbarie, de 

la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège, du Parlement de Wallonie.

Les Territoires de la Mémoire remercient également les Villes, Communes et Provinces du réseau Territoire de Mémoire 
ainsi que toutes les personnes qui ont décidé, selon leurs possibilités financières, de soutenir les actions des Territoires de la 
Mémoire asbl.

 

 www.facebook.com/territoires.memoire

 
www.territoires-memoire.be

accueil@territoires-memoire.be • www.territoires-memoire.be

Fax + 32 (0) 4 232 70 65

Adresse administrative : Boulevard de la Sauvenière 33−35

C E N T R E  D ’ É D U CAT I O N
À LA RÉSISTANCE ET À LA CITOYENNETÉ

Tél. + 32 (0) 4 232 70 60


